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EN BREF„•o• 


L’observation du 11 Décembre 1978 à Auberives sur Varèse, à 
proximité de Péage de Rousillon dans l’Isère, qui a fait couler beau¬ 
coup d’encre 'dans la Presse régionale, nationale et Internationale, 
s’avère n’être qu’une banale confusion avec la planète Vénus. 

Nous reviendrons sur ce cas dans notre prochain N°, car la 
transformation et l’ampleur données à ce fait nécessite des explica¬ 
tions détaillées. 

§§§§§§§§§§§§ 

L’information faisant état d’un extraterrestre vivant à 10 
tentacules (Voir pages 10 et 11), qui aurait été recueillit en I960 
au Portugal à la suite de chûte de "Fils de la Vierge", semblerait 
n’être qu’un canular doublé d’une escroquerie. 


Depuis quelques mois, une campagne d’intoxication émanant 
d’un individu et donnant l’illusion d’un groupe structuré du nom de 
ORPI, sévit dans les milieux ufologiques. Sa brillante activité se 
concrétise par des lettres, télégrammes, paquets et coups de télé¬ 
phone anonymes ( mettant parfois en relation des ufologues). Ce petit 
rigolo manque de classe, mais aussi d’informations. L'A.A.M.T a déjà 
pris contact avec plusieurs ufologues touchés par cette minable épi¬ 
démie, et serait désireuse de connaitre ceux qui auraient de nouveaux 
éléments à apporter pour la petite histoire 0 

§§§§§§§§§§§§ 

Je suis actuellement en train d’élaborer un fichier mondial 
des cas de contactés, en vue d’une étude complète ultérieure. Par 
contactés j’entends les cas de style "ADAMSKY" (sans chercher pour 
l’instant la réalité ou la fiction du récit); à l’opposé de ceux du 
genre "Maurice MASSE" de Valensole, qui ne rentrent pas dans le cadre 
de mon étude. Pour cela je recherche tous les cas de contact inédits 
ou non, ainsi que tous les renseignements ou informations touchant de 
prés ou de loin le sujet. 

Ecrire à : Jean Pierre TROADEC - 45, Rue du Bon Pasteur - 69001 LYON 

§§§§§§§§§§§ 


A paraitre courant Mai ou Juin, RENCONTRES RAPPROCHES EN FRANCE 
de Michel FIGUET et J.L. RUCHON - Collection : Connaissance de l’Etran- 
ge - Edition Alain LEFEUVRE - Cet ouvrage,compilation de la littéra¬ 
ture française, revues et presse spécialisées, retracera les grandes 
lignes de + de 600 cas de RR en France. Un document de travail pour 
les ufologues. 


§§§§§§§§§§§ 




T 


L’objectivité impossible 

A rechercher l’objectivité, nous avons 
à peu près le même problème qu’un pendule, embar¬ 
qué sur un bateau, et qui rechercherait son équi¬ 
libre; il oscillerait d’un point à l’autre sans 
parvenir à se stabiliser. 

Ainsi en est-il des opinions et de la 
méthodologie en ufologie. Que la thèse extra-terrestre soit 
à la mode, et la masse moutonnière «suivra pendant que les 
non-conformistes plaideront pour des thèses différentes; 
que l’hypothèse parapsychologique devienne à son tour à la 
mode, et les sans-opinions l’adopteront sans esprit critique 
pendantque l’anti-conformiste optera pour d’autres thèses 
ou réhabilitera les anciennes. 

Pris dans la mêlée, celui qui émet une 
thèse sera sommé de se justifier et, pour ce faire, va enco¬ 
re abonder dans son propre sens, oubliant parfois toute me¬ 
sure pour ne plus chercher que les arguments qui lui donnent 
raison. 

Même problème avec la méthode de travail 
les premiers ufologues ont recherché, dans les phénomènes, 
ce qui s'éloignait de la manifestation naturelle pour pou¬ 
voir y inscrire l’étiquette OVNI. 

Mais les différences entre le phénomène 
naturel et l’OVNI peuvent n’être dues qu’à une déformation 
imputable au témoin. Le sceptique railleur, lorsque l’erreur 
est découverte, est heureux de ridiculiser l'ufologue et 
celui-ci honteux jure qu’on ne l’y reprendra plus. 

Ainsi, dans un premier temps, l’initia¬ 
tive qui prévaut consiste à rechercher l’OVNI partout : 
fresques rupestres, civilisations antiques, et toutes les 
curiosités de la nature sont mises à contribution. C’est 
évidemment le scandale dans les rangs du conformisme scien¬ 
tifique. L’archéologue s'exclame face aux problèmes dont on 
l'a frustré, le météorologue et l'astronome ramènent un cer¬ 
tain nombre d'OVNI à des phénomènes relevant de leur compé¬ 
tence etc,... 

Le nouvel ufologue "sérieux" est -.fné 
par cet héritage trop lourd à porter. Rejetant alors le bébé 
avec l’eau du bain, il en vient à se désintéresser de domai¬ 
nes trop délicats : il évite soigneusement les frontières 
de 1'ufologie. Le chercheur encore’’plus honnête" va même 
pousser le zèle jusqu’à dénoncer le canular, l’erreur d’in¬ 
terprétation ou la mystification avant que l’incrédule n’ 
ait eu le temps de les mettre en relief pour les brandir 
triomphalement et sarcastiquement. 

Peut-on s’en plaindre ? Certainement 
pas dans le principe, car la recherche de la vérité est à 
ce prix, mais l’orgueil humain a, hélas, vicié parfois 
i ’honnête té de la méthode. Là encore, l’excès succède à un 
autre et le dernier snobisme consistera pour certains à 
"démonter" un cas considéré jusque là comme solide. 
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Mais précisons-le bien, on ne peut critiquer la méthode dans 
dans son principe, le problème résultant toujours dans l'arrêt du pendule lorsque, 
lancé en sens inverse, il remplace un excès par un autre. 

Ainsi, l'objectivité a ceci de particulier, c'est qu'elle est 
adorée par tous et respectée par personne ; tout le monde se réclame d'elle et per¬ 
sonne ne la suit. 

Il est donc extrêmement important de prendre conscience de sa 
propre subjectivité afin, d'autre part, d'essayer de la réduire et, d'autre part, 
afin de mieux respecter celle d'autrui. 


M. DORIER 


vient de paraître... vient de paraître... vient de paraître 

un e nouvelle revue : 11 SCIENCES-FRONTIÈRE” 

Voici le sommaire de ce numéro hors-série (No 1) : 

— Editorial :par Michel PICARD, Rédacteur en chef. 

— Paranormal : Sur la profonde unicité des diverses manifestations paranormales extraordinaires, par Pierre 

GUERIN (astrophysicien, Maître de Recherches au CNRS) 

— Cosmologie : Le Problème de la pression dans les modèles cosmologiques par J. MARIN (Physicien, chargé 

de recherches au CNRS) 

— Archéologie : Radiocarbone contre diffusionnisme, *ou la déception qui venait du froid (extrait de la revue 

«KADATH»), 

— Transmutations biologiques : Nécessité de repenser la notion d'énergie dans la matière vivante par 

C-L-KERVRAN (Directeur de conférences, Université de Paris, en retraite) 

— Radio astronomie - Ufologie : A la recherche des civilisations extraterrestres, par T.B.H. KUIPER et 

M. MORRIS 

— Des Livres. Encore des Livres 

Ce _nu_m.é.rQ.c.Q.mporte 40 pages ; sont coût est de 10 Frs, 

Versement à adresser à R. VEILLITH 43400 LE CHAMBON SUR LIGNON. CCP : 27 24 26 N LYON (ou chè 
que bancaire, mandat-lettre, mandat-carte). 


SVEPS 




A NOTER : SURVEILLANCES 79 

\oits vous proposons les dates suivantes : 

13 janvier ; 10 février ; 10 mars ; 7 avril ; 5 
mai ; 2 juin ; 30 juin ; 28 juillet ; 25 août ; 22 
septembre; 20 octobre; 17 novembre; 15 
décembre. 
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- RENCONTRE RAPPROCHEE DU TROISIEME TYPE SUR L'ETNA, EN ITALIE * 

Une "rencontre rapprochée du troisième type s 1 est déroulée tard 
dans la soirée (entre 2 2 h 3 □ et 23hÜ5), le 4 juillet 1970, sur les pen¬ 
tes de l’Etna, précisemment au pied du Mont S o n a < 

C’est ce qu’ont affirmé trois militaires et une femme qui ont 
raconté leur extraordinaire aventure à la presse sicilienneoI1 s’agit 
des sergents Franco Padellaro, 21 ans, et Attilio Di Salvatore, 30, de 
]. ! Aéronautique militaire, du sergent de la Marine militaire Maurizio 
Di Pietro, 21 ans, appartenant tous à la base Nato di Sigonella ; et 
de Madame Antonina Esposito. 

Les .trois hommes et la femme, si l’on peut se référer à leur 
fantastique expérience, étaient en excursion en montagne, à bord d’une 
"Alfasud” appartenant au sergent Di Salvatore. Parvenus aux environs 
du Mont Sona, ils virent dans le ciel une formation de trois objets 
1u min eux a 

Voici, en résumé, la suite de leur récit: 

"Après nous être arrêtés, nous sommes descendus de voiture 
pour observer le phénomène* Les trois objets étaient de couleur rouge 
et semblaient puiser, s ^ agrandissant et se rapetissant* 

Subitement, l’un des trois objets, qui formaient comme un triangle dans 
le ciel,s’est détaché des autres et est descendu vers nous* Il était 
très près, un peu plus de trois cents mètres, quand il a disparu der¬ 
rière le Mont Sona r (.-.o) 

Nous nous sommes dirigés en voiture dans cette direction, et 
nous avons vu l'objet posé au soi, nous nous sommes alors approchés 
a pied. 

C'était le classique disque volant, surmonté d’une coupole 
illuminée, d’où émanaient des lueurs d’un jaune très intense* 

A terie* se trouvaient, à coté de l’objet, cinq ou six êtres 
qui, de cette distance, une centaine de mètres, nous semblaient très 
grands * 

Deux d’entre eux se détachèrent du groupe et s’approchèrent 
de nous jusqu’à une distance de cinq mètres environ* Nous étions tous 
les quatre pétrifiés de peur,comme paralysés par une étrange force ; 
nous ne pouvions faire un mouvement* 

Les deux êtres mystérieux étaient grands, ils étaient vêtus 
de combinaisons blanches très collantes* Leurs cheveux blonds étaient 
longs jusqu’aux épaules, les traits de leur visage étaient humains et 
très beaux o 
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Ils nous ont souri et, d’un signe de tête, l'un d'eux nous 
a montré la soucoupe à terre- 

Nous avons à nouveau regardé dans la direction de l'objet et celui-ci, 
tout-à-coup., s'est mis à resplendir d'une myriade de feux multicolores, 
où dominaient les jaunes, roses et bleus» 

Au moment où nous entendîmes le bruit du moteur d'une voiture 
montant par cette route, les lumières se sont tout-à-coup éteintes.Lors¬ 
que la voiture fut passée, elles se sont à nouveau allumées. 

Nous avons eu l'impression qu'ils voulaient nous montrer les 
dimensions de l'objet* 

Son diamètre était à peu près d'une douzaine de mètres» 

Puis, subitement, nous nous sommes sentis libérés, et nous nous 
sommes éloignés, rejoignant notre voiture pour retourner à Catania". 

A la suite de ces évènements, les militaires ont été tenus de 
répondre à plusieurs questionnaires « 

Quant à Madame Esposito, elle fit la déclaration suivante au journal 
local qui l'interviewait : " Environ 36 heures après cette rencontre 

avec les extraterrestres, les trois militaires et moi-même, nous nous 
sentons très détendus et , en même temps,nous sommes envahis par un 
sentiment d'euphorie, je dirais même de bonheur. Je ne pourrais dire 
à quoi cela est dû,mais cette étrange sensation nous a atteints tous 
les quatre" *> 

Texte communiqué par : 

ANGELO IACOPINÜ 

c/a Soucia l^edia Statale 

28017 S „ MAUR IZ10 D'OPAGLIO (NO) 

ITALIE 


Traduction R.DORIER . 

0 . 0,0 

Nous avions signalé, dans notre dernier numéro, la rencontre 
du 3ème type qu'avait vécue un paysan polonais. 

Dans son numéro 165, le journal TINTIN nous donne plus de détails sur 
cette affaire,grâce à son dessinateur qui se trouvait sur place. 
L'évènement se serait déroulé le 10 mai 1978 et non le 17 comme men¬ 
tionné dans certains articles de presse. 

0 . 0.0 

- A TARA5TEIX (Hautes-Pyrénées), PAS UN OVNI, MAIS QUATRE DANS LE CIEL 
BIGOURDAN 

Sont-ce bien des OVNI que trois jeunes moniteurs d'une colonie 
de vacances de TARASTEIX (Hautes Pyrénées) ont vus, de leurs yeux vus, 
dans la nuit du 18 juillet, entre 1 heure et 4 heures? 

Pierre Darrieu, 17 ans, Alain Dieumegard, 16 ans, et Daniel 
Sauneuf,15 ans, sont formels : ils ont tout d'abord aperçu, évoluant 
près d'eux, un premier objet sphérique se déplaçant du nord au sud ; 
cet objet prit, en même temps que de l'altitude, une forme ovale, 
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d v u n diamètre d'une douzaine de mètres environ avec deux lumières rouge 
et bleue à 1’avant* clignotantes et éblouissantes de surcroît- 

Il y eut qiratr e objets volants non identifiés dont un, le se¬ 
cond à s 7 être présenté*, ressemblait à un cigare éclairé à 1 ( avant par 
uès ruîiij-èxes f elles aussi rouge et bleue « La troisième observa Lion qux 
suivit portait sur un ,: groupe de lueurs” en déplacement. Le quatrième 
□ V/NI y rectangulaire cette Lois* émettant une lumière jaune éblouissan¬ 
te, est passé, à cinq reprises, au ras du sol.. 

Chacune de ces observations a duré près de deux minutes* Ce qui 
est considérable, 

"Sud'-üuest” du 2 G . 7 * 19 f B . 

11 La Dépêche du 19„7.. 19 7B„ 

(Le Figaro du 20- 7*1970 le Dauphiné Libéré du 10.7*1970, "Ici-Fans” 
du 27.7 au 2.8.1978) 

o * o - □ 

-UN OVNI OBSERVE LONGUEMENT A TOURS ET CHATEL LERAUL7' 


Il était 21 h , hier soir, quand un objet métallique réfléchis¬ 
sant avec éclat les derniers rayons du soleil et parfaitement immobile 
a été observé à C h a t e 11. e r a u 11 et à Tours» 5a positi on, par rapport à 
l’axe nord-sud était décalée d'environ 15 degrés vers l’est ainsi que 
put le déterminer avec une boussole l.’un des premiers témoins.. 

Au bout d'une demi-heure,1'objefc se mit en mouvement 9 évoluant 
à faible vitesse vers l’ouest. Observé à la jumelle, il présentait une 
forme cylindrique avec une extrémité conique.. Peut-être un vaisseau 
co ni la! égaré donc n e " t ~ r o p <3 + .i T c n .?n H • p Q n ^ n p n h a ILr 1 1 r rendais, ou un 
satellite espion, à moins que ce ne soit tout bonnement un ballon-sonde 
de la météorologie? 

Un peu plus tard, dans la soirée* nous avons pu joindre les 
services de la météo n a t i o n a 1 e q u i avaient eu x*--même s été alertés et 
surveillaient du bout de leurs télescopes. Ils nous ont déclaré i "Il 
ne s’agit sûrement pas d ; un ballon-sonde. L’objet transparent, conique 
vers le haut et sphérique vers le bas correspond provisoirement à la 
définition d’un objet volant non identifié”. 

D'après l’observation du ciel de l'astronome Pierre KOLHER 
que nous avons publiée, il pourrait s■agir du plus gros des astéroïdes 
C. e r e s qui. traversa i. L le ciel dans la nuit du 25 au 26 « 

"La Nouvelle République” du 2 6 o 7 i 9 7 8 « 

O o □ «, □ 


- UN ÜVNI DANS LE CIEL DE BEAUPU Y 9 

Port émoi, à minuit, dans le ci. e] de Beau pu y où une dizaine 
de personnes ont été témoins d 1 u n phénomène étrange» Tous ont déclaré 
avoir vu une grosse boule de feu tomber du ciel, se stabiliser, puis 
atterrir dans la campagne à faible vitesse, à quelques kilomètres du 
v/ i 11 a g e o 

L.a boule, après avoir touché le sol, est remontée sur quelques 
mètres, avant de r e ‘t o m b e r et il e s ’ é t e i n d r* e 

5 1 agirait-iJ d'une montgolfière naviguant de nuit qui se se- 
rait posée dans un champ ou d’un objet volant non identifié? 

"La Dépêche du Midi” du 28c7.:l97B u 
o.o.o 
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-OBSERVE DURAIT UNE DEMI HEURE AU-DESSUS DE STRASBOURG 


/ 


/ Un objet volant non identifié a survolé Strasbourg dimanche 


soir, estime la section strasbourgeoise du cercle français cJe /j 
recherches ufologiques (CFflU), pu terme d'une enquête appro- / 

_ J 


fondis* 


Cet OVNI a été observé par plusieurs personnes, dont deux 
spécialistes membres du CFRLLLe premier. Monsieur Roland Lienhardt, 
était en voiture avec son épouse lorsqu' à 22h3D, ils virent dans 
le ciel un objet triangulaire avec un point noir en son centre - 
Monsieur Lienhardt arrêta sa voiture sur le bas-côté de la route et 
examina 1 * objet à l’aide d'une paire de jumelles <> Au bout d’une demi- 
heure, l’engin qui se trouvait à une altitude de deux milles mètres 
environ, est parti très rapidement en zigzag* 

L’enquête a permis de déterminer qu’à cette heure, aucun satel¬ 
lite n'est passé au-dessus de la région strasbourgeoise, aucun ballon 
météo ou autre n’était, en l’air et les vols civils et militaires 
avaient cessé « 

"Est Républicairf du 23*7-1978 
(Communiqué par le GPUN) 


o - o » o 


-UN E APP A RITION D’DVNI T E RRORISE LA POPULATION D’UNE VILLE ARGENTINE 

14 juillet. 


(Mendoza (Argentine 
L 1 

voqué de la crainte hier 


apparition d f un 


objet; volant non identifié* (OVNI) a pro~ 
et a choqué la population de Mendoza,elle 
a également interrompu la transmission du 9ème canal de la télévision 
locale* 

Le phénomène c provoqué de graves crises nerveuses chez les 
témoins et l’un d'eux, chef d’une station ferroviaire, a été admis à 
1"hôpital* 

La police de Mendoza a ouvert une enquête* 

Le chef de gare Felipe ü r o z c o s’est retrouvé en pleine obscu¬ 
rité lorsqu’il voulait allumer un signal ferroviaire et il fut surpris 
par une puissante lumière qui 1’aveugla. Drozco pris de panique re¬ 
joignit rapidement le siège des établissements ferroviaires» 

Le chef de gare a été transféré d’urgence à la province de 
il a été hospitalisé. 

autre témoin est l’agriculteur José Lorenzo Correc de 46 
selon son témoignage, était en train de regarder le c a- 
télévision avec sa famille- Tous constatèrent l’interrup- 


San .Juan 


ou 
U n 

ans * Correc 
nal 9 de la 
tion subite 
à 


de l’émission télévisée et une étrange figure semblable 
un champignon apparut alors* 

Plus tard, la famille remarqua que vers minuit ,1a propriété 
devint totalement illuminée de 1 1 extérieur. Ils aperçurent dehors un 
OVNI émettant de puissantes lumières pendant près de deux heures* 

Les -F nr-l'üc 1 i i ci . i tï^rn/cin ai D n+ r\ > 

le firmament 

5 et 10 k mn ^]j e ^ g presse de la République Dominicaine du 14.7 0 7 B ; 

Est République de juillet 70,1a Nouvelle République du 15 U 7 .>1978) 


fortes lueurs provenaient d’un objet qui se trouvait dans 
à une distance que Correo et sa famille calculèrent entre 


o .. o . o 


6 



"LES SABLES D 1 DLDNNE : TROIS SPHERES LUMINEUSES AU-DESSUS DE LA PARACDU 


Six témoins qui n * e n croient pas leurs yeux* 

Dimanche 23 juillet, à minuit, six personnes parmi lesquelles 
M.Pierre Paris, un juillettiste d'Argenteuil en vacances sur le littoral 
vendéen, se promenaient sur la plage de la Paracou, à la Chaume. 

Soudain, entre' les rochers et la mer, ils aperçurent,partant 
du puits de 1 f Armandèche et remontant la cote vers le nord, deux boules 
lumineuses paraissant voler à une altitude de deux mètres environ. 

En un point que les témoins situent au large de Brétignolles, 
les "deux boules dégageant de toutes parts une vive lumière" rejoigni¬ 
rent un troisième point lumineuXo 

Ce dernier disparut bientôt et les deux premiers n objet n incon¬ 
nus firent immédiatement demi-tour et foncèrent "parallèlement et de ma-’ 
nière plutôt rectiligne 1 ’ à cent ou cent cinquante kilomè tres-heur e , ve rs 
le groupe de touristes stupéfaits et effrayés qui, entre temps, n’avaient 
pas bougé. Alors que les trois chiens qui, eux-aussi étaient de la bala¬ 
de nocturne, se mettaient à aboyer, les deux "engins" absolument silencieux, 
s’arrêtèrent brusquement au-dessus de l’océan, à une dizaine de mètres 
des six promeneurs qui, pris de terreur, se jetèrent à plat ventre sur le 
sable. 

Deux faisceaux d’une lumière intense balayèrent alors la plage 
pendant un très court instant à l’issue duquel les deux ’fephères”s’éloig- 
nèrent à la vitesse "grand V" en direction du sud. La scène toute entière 
n’avait duré que quelques deux minutes. 

("Ouest-France" du 2août 197B) 

0 - 0.0 

-MENDOZA, ARGENTINE.,. 

(le 30.8,1978) 

Il y a une foule croissante de témoins qui prétendent avoir 
vu des soucoupes volantes*** 

Deux mécaniciens révèlent que quand ils ont voyagé (il y a 7 
semaines) dans une vieille auto, ils ont fait un VOL inespéré dans un 
OVNI vers une ville inconnue. 

Francisco Vunez, 66 ans,et son fils du même nom, 23 ans, ont 
dit à l’Agence d’informations ”Noticias Argentinas", que le 6 juillet 
dans la nuit, ils ont voyagé dans leur auto Chrysler modèle 1933 sur une 
route autour de cette ville, quand tout d’un coup la voiture s’est éle¬ 
vée dans l’air, le moteur s’est arrêté mais la musique continuait. 

Presse chilienne- 


o - o o o 

-UN OVNI DANS LE CIEL DIG.DINAI5 (Digoin, le 7.9.1978) 

Mâcon- U n objet volant non identifié, qui apparaissait a la 
jumelle comme un disque parfait tacheté et de la grosseur de la lune a 
été aperçu jeudi soir vers 2lh dans le ciel de la région de Digoin. 

L’objet insolite, qui se déplaçait du nord-est au sud-ouest en 
présentant un éclat intense, n'a jamais varié de direction ni de forme<> 
Le phénomène a pu être observé pendant un quart d’heure par 
plusieurs témoins. 

(Le Dauphiné Libéré du 9.9«1978) 
o.o.o 
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-"LES OVNI" (objets >/ g J. s » i u Z) ii or identifiés) ont con 1 i nué à monopoliser 
l y attention des italien 3 qui? par centaines, ont à nouveau alerté les 
services de policeo A Rome, ces mêmes services ont confirmé, après des 
patrouilles en pleine nuit v les témoignages des italiens qui, depuis 
trois jours, affirment avo 1.r Vu un "disque lumineux" suivi d’une traînée 
verte, incandescente r. 

("Le Parisien Libéré" du 10 septembre 1970) 
o . o o o 


-OVNI : LA GENDARMERIE DE DIJON ENQUETE 

La brigade de gendarmerie de Dijon-Sud a ouvert officiellenriEint 
une enquête hier après le survol de la région par un objet volant non 
identifié (OVNI). Les enquêteurs ont recueilli les témoignages de trois 
personnes, un militaire du contingent, une infirmière et un ouvrière Ces 
trois témoins ont rapporté les détails d’une observation troublante qui 
remonte au dimanche 1 f septembre vers 20heureso 

MoRobert Zeller, militaire appelé, se trouvait rue Paul Clau¬ 
del à Dijon, ce dimanche soir* Il était I9h55, avait-il noté alors» Pen¬ 
dant trois à quatre minutes, il a bien observé un engin de quatre à cinq 

mètres de longueur et de trente centimètres de largeur, très lumineux et 

blanc, se déplaçant sans bruit dans le sens Ouest-Est à une vitesse lé¬ 

gèrement supérieure à celle d’un avion, 

Ce témoin n’a pu déterminer à quelle altitude se trouvait 1 ! en- 


gin. 


De leur coté, une infirmière, Madame Michèle Gauthier et un 
n i j v r i e r ; M r .. P h i .] i p n e Bornibus , ont noté,depuis l’impasse L o u i s - C o i f f i e r 
où ils se trouvaient, que "deux points lumineux émet tan i; une lumière 
blanche très dense en direction du sol et distants de dix centimètres, 
de la grosseur de deux yeux à un mètre du sol, ont. été visibles pendant 
une trentaine de secondes" ce dimanche soir vers 20hl5 o 

Un quatrième témoin appelait dès dimanche soir la rédaction 
des "Dépêches" 

Mme Mathieu , qui habite chemin des Cent-Ecus à Dijon, affir¬ 
me avoir entendu un bruit insolite vers 2üh et observé en même temps 
une lueur intense du coté du Mont Afrique : 

"Nous sommes allés à la combe Saint-Joseph avec des 
"voisins, rapporte Mme Mathieu, et nous avons vu alois 
"un genre de cigare qui émettait des lueurs rouges et 
"blanches comme de la fumée. - J 1 

La semaine dernière, ce sont des agents de police en patrouil¬ 
le dans un fourgon de police-secours qui ont observé pendant plusieurs 
minutes un phénomène lumineux du même genre* Les policiers ont immédiate¬ 
ment signalé cette observation par radio à la salle de trafic de l’hoteL 
de police * 


("Les Dépêches" du 19«9 U 1978) 
o » o o o 


- UN ENFANT MALADE APRES AVO IR VU 1JN OVNI (Neuquen (Argentine) 21 août) 

Le signalement d'apparitions d’OVNI aux lumières multicolores 
occasionna une psychose chez toute la population « 


0 - 



L’OVNI a été vu la nuit du jeudi pendant un grand moment par Pablo Bur- 
gos, sa femme et les enfants de 15 et 1.1 ans, lorsqu'ils voyageaient en 
automobile à 2 km du centre de cet,te ville. 

L ; □ V NI circulait d 1 est en ouest, à grande vitesse et assez 
haut. Il avait une foi 1 me semblable à celle d’un toit de voiture, 
belon les témoins ? le plus étrange dans ces phénomènes était la lumière 
multicolore qu *i1 répandait# 

Au moment- de son apparition* le conducteur ralentit la mar¬ 
che de son véhicule pour observer plus attentivement. 

Une des filles du couple B U R G 0 5 commença à ressentir d*e 
"rares symptômes de maladie inexplicable". 

Observée par un médecin k celui-ci ne put faire aucun diag¬ 
nostic sur le malaise de la jeune fille» 

C 11 Lis tin Diaro" du 22*Bol97B - 

République Dominicaine) 

O o O n o 

- OVNI EN ARGENTINE (Mendoza -Argentine, le 27) 

Les soucoupes volantes continuent à se manifester dans le 
ciel argentin - L.es OVNI produisent une brise forte et fraiche qui 
oblige plusieurs personnes à se frotter les mains pour se réchauffer* 

Les jours précédents, ce fut dans le sud où ils arrivèrent 
comme "s’ils étaient insérés dans le firmament" selon la relation d’un 
témoin qui filma le phénomène pendant quelques B minutes. 

U ri autre témoin fit aussitôt des photos, mais il déclaré 
qu’au développement apparaissait', seulement une tache v sans trace d ' U V P\J I 
ni rien qui y ieseniu1e . 

Maintenant, cela arrive à l’est de la province de Mendoza, 
alors que des personnes participent à une procession en faveur de la 
vierge avec le curé, ils observent tous une soucoupe volante au-dessus 
de leurs têtes. Elle a une forme circulaire comme la pleine-lune,elle 
est, blanche et immobile et n’émet ni lumière ni son dons la nuit de 
mardi dernier qui était étoilée et. sans nuage. 

Tous les témoignages coïncidaient pour indiquer que 1’□VNI 
demeurait à faible altitude pendant quelques minutes et les témoins 
sentirent ensuite une brise fraiche et forte qui leur hérissait les 
poils, d 1 après ce qu’ils dirent., 

Peu après avoir envoyé une salutation aussi fraiche, la sou¬ 
coupe disparut à 1 5 impraviote comme elle était arrivée. 

Dans une région distante de 45 km de la précédente, plusieurs 
habitants virent d’autres objets en forme de disques obscurs en leurs 
centres,qui répandaient une Intense lumière blanche, 

( u Hoja del hunes" du 2B«B*197B-San Sébastian) 

O o o O 

- TRANSPORTES PAR UN □VNI SUR 70 KM 

Les pilotes chiliens Carlos Acevedo et Ramirez Molla, qui 
participent au tour automobile d’Amérique du Sud, affirment avoir rencon¬ 
tré hier Un "OVNI" (objet volant non identifié) à plus de mille kilomèt¬ 
res au sud de Buenos Aires* A son arrivée à Bahia Blanca, à 6B7km au 
sud de Buenos Aires* Carlos Acevedo a affirmé que l’OVNI avait soulevé du 
sol leur véhicule, une Citroen G 5 ? et avait vidé le réservoir d’essence» 
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troviseur 
voiture 
Puis cette lumière 


"Je roulais à environ 14G 
une lumière très intense ^ui 
un camion s’approchant à 
a 


km/h quand j f ai 
m’a paru tout d 
grande vitesse, 


vu dans mon ré¬ 
abord venir d'une 
a-t-il expliquée 


éclairé totalement l'habitacle de la voiture et le 


Tari os Acevedo d'une voix 
a-t-il ajouté 9 la voiture 

se soulever pendant une minute environ puis la lumière 

? 


moteur s : es t arrêté subitement", a poursuivi 
nerveuse et inquiète» "Tout en ralentissant ÿ 
a commencé à 
'est éteinte 
contact, a 


s 

le 

m'arrêtant une vingtaine de 


et le véhicule a repris contact avec le sol. J'ai remis 
t-il dit, et le moteur est reparti normalement, mais , 

kilomètres plus loin dans une station-ser¬ 
vice pour raconter ce qui s'était passé, j’ai constaté que le réservoir 
d'essence, qui était presque plein avant cette 'tencontre'J était alors 

totalement vide.» („ E1 Mercurio (Chili) 24.9.1978, 

"Nice-Matin" du 25.9,1978,La "Nouvelle république" du 25.9*78) 


o o o * o 


- OVNI SUR LE MASSIF DU MONT-BLANC ? 

Chamonix*- Il était environ 21h30 lundi soir à Vallorcine, un 
petit village de la haute vallée de 1'Arve quand les membres de l'Harmo¬ 
nie Municipale de Chamonix, qui revenaient d'un voyage en Alsace, s'arrê¬ 
taient quelques instants dans un café du village » 

La nuit était donc tombée, lorsque les musiciens quittèrent 
leur car, c'est alors que l'un d'eux fut attiré par une lueur intense qui 
semblait tournoyer dans le ciel* Il observa 1objetquelques instants 
et prévint ses camarades» Ceux-ci aperçurent alors comme lui une sorte ds 
boule blanche très lumineuse qui semblait être en suspension en haute 
altitude. Une sorte de ronronnement régulier semblait b fnan er de l'objet* 

C'est alors qu'un avion qui se dirigeait vers le Nord apparut. 
Aussitôt l'OVNI prit alors de l'altitude à une allure fulgurante et s’é¬ 
vanouit dans le ciel en direction du Sud.. 

("Le Dauphiné Libéré" du 6.9.1978) 
o o o o o 

- UNE NOUVELLE MANIFESTATION 10 JOURS PLUS TAR D 

Chamonix-- Le 4 septembre dernier, un groupe de musiciens 
chamoniards observait un objet volant non identifié dans le ciel de 
Vallorcine, près de la frontière suisse» Dix jours plus tard, ce sont 
deux chasseurs de Chamonix qui ont pu observer un étrange phénomène 
céleste» Ils viennent de raconter' leur aventure aux gendarmes^ 

Il était 5 heures du matin, les deux chasseurs se trouvaient 
au col de la Terrasse, au-dessus de Vallorcine, lorsqu'ils furent int¬ 
rigués par le déplacement d'un objet au-dessus de l’Aiguille Verte* 

Pendant sept minutes, les deux hommes observèrent à la ju¬ 
melle cet objet, dont l'une des extrémités semblait incandescente» Et 
cet objet dégageai!, deux faisceaux de gaz inclinés à 30 degrés l'un par 
rapport à l'autre-* 

Ce n'était pas, selon eux, un avion à réaction.. Puis les 
faisceaux disparurent et l'objet fut entouré d'une auréole nébuleuse 
tournant sur elle-même. 

("Le Dauphiné Libéré" et "Le Progrès" di_ 26.. 9.. 1970, 

"Le Parisien Libéré" du 27.9.. 1978) 

o <> o o o 
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-UN OVNI DANS LE CIEL DE BORDEAUX? 


Nous avons reçu de 1'une de nos lectrices habitant au 
Bouscat, le témoignage suivant concernant la présence éventuelle d'un 
OVNI dans le ciel de Bordeaux vendredi matin. 

Cette dame nous indique qu f elle a très nettement vu le phé¬ 
nomène au lever du jour, à partir de 7 heures, et précise : 

Cet OVNI se déplaçait d’Guest en Est et, ensuite, est resté 
stationnaire au-dessus de Bordeaux. Etant au nord de la ville et ayant la 
cité du Grand-Parc en face de moi, il se situait à la verticale, plutôt 
sud-ouest, en face de moi, assez bas à l'horizon* 

Au début, cela se présentait comme un rond rouge très bril¬ 
lant ; ensuite, en se déplaçant très lentement, il a pris une forme al¬ 
longée, ovale avec une queue, puis s’est présenté sous différents aspects 
Gn avait l’impression qu’il tournait* 

J’ai vu deux ronds très lumineux, comme deux phares de voiture 
très rapprochés, tantôt deux barres parallèles (toujours lumineuses) ou 
alors carrément en forme très nette de soucoupe plutôt ovale,arrondie 
dessus et dessous et entouré d’un halo. 

J’étais très bien placée au dixième étage de mon immeuble, le 
ciel était très pur, sans aucun nuage et le "phénomène” très visible a 
duré environ trente minutes. 

(”5ud-0uest de la Gironde” du 1B 0 9.7B) 


o « o • O 


- UN OVNI DANS LE CIEL DE FLAUGNAC (46 ) 

Cahors.-Dimance matin, vers 5hl5 un agriculteur de flaugnac 
(46) désireux de garder l’anonymat se rendait au marché du melon à 
Moissac sur le C„D„26o Brusquement, alors qu’il circulait avec son camion 
à quelques kilomètres du bourg qu : il venait de quitter, il aperçut dis¬ 
tinctement trois boules luminescentes, deux de couleur violette et une 
rouge à quelques 4GG mètres du village. 

Quelques secondes plus tard, alors qu’il stoppait son véhicu¬ 
le sur la petite route, la boule rouge et les deux autres se sont avancée 
vers lui éclairant par deux fois sur B0m2 environ le champ qui bordait 
la route avant de disparaître en un clin d’oeil quelques trois minutes 
plus tard vers la Nord, ( „ La Dépêche du Hidi „ du 20 . 9 . 1978 ) 


O « O o O 

-UN EXTRATERRESTRE VIVANT RECUEILLI AU PORTUGAL 


D’abord est-il vert? Qn ne possède encore que peu de pré¬ 
cisions sur cet être mystérieux qui aurait été découvert il y a dix huit 
ans dans le sud du Portugal,et qui passionne l’opinion publique depuis 
quelques jours. Le spécimen vivant d’un être extraterrestre, grand de 
quelques millimètres seulement, d’aspect cotonneux et muni de tentacules 
rétractiles, c f est tout ce que l’on sait sur cet étrange visiteur largué 
d’un QVNI en 196G v un "objet volent non identifié” qui avait pu être 
observé pendant quatre heures par de nombreux témoins. 

Récupéré il y a dix huit ans au Portugal, il était doué 
d’une force importante en comparaison avec sa petite taille. C’est ce 
qyp -révélé M.Raoul Berenguel, spécialiste portugais des ”0VNI”, qui a 
affirmé avoir participé aux expériences pendant les deux ans où ” l’être 



</c t 
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a survécu., Au cours de ces expé ri.encac , 1 ‘ extiaiiferrestre a pu soulever 

des poids allant jusqu'à 350 grammes I.j aurait meme essayé de se 
libérer des plaques de “'/erre qui le retenaient prisonnier,, 

Deux jours plus tard* 3a presse précise : 

"1 1 animalcule" présente un aspect particulièrement curieux, "Ses Tenta¬ 
cules ne paraissent pas directement attachés au corps central., mais en 
sont séparés par une certaine distance, comme s’ils tenaient à lui par 
un phénomène d 1 électromagnétisme". 

Le rapport poursuit c "Le plus vxajsemblable est que ces tentacules sont 
liés au corps central par une substance incolore et transparente et par 
conséquent invisible * Les tentacules sont eu/-memes formés de nombreux 
filaments parallèles liés entre eux par une matière d’aspect gélatineux 
et l’on observe à leur extrémité un e f Fi1o c bernent qui s’est développé de 
façon alarmante au fur et à mesure du vieillissement du sujet”» 

Le rapport affirme que ”l’être en question, qui a vécu deux 
ans en éprouvette est totalement inconnu sur Ferrer 

”En revanche, le nuage cotonneux dans lequel "l’araignée spa¬ 
tiale” a été trouvée et auquel uri donne le nom vulgaire de ” cheveux 
d’ange” ou le nom scientifique de ”fibr alvina" était composé de matières 
connues : carbone, hydrogène, ■xygène, étain, bore, silicium, calcium et 
magnésium»” 

(”Dauphiné Libéré du 11.10,, 1970 et du 13.10,1970, ”Sud-Ouest- 
Dimanche” du 0.10.1970) 


Mais là où le bat blesse T ainsi que le souligne Aimé MICHEL 
qui a accueilli cette information avec beaucoup de scepticisme, c’est 
qu’il est facile de faire des communications de ce genre dix-huit ans 
après! Ce qui aurait été intéressant, c ? é t aib de raconter tout cela 

• T »l > i • 1 !f -, - -J- ^ -C -P -• 1 ,-> U A - » M Q ^ ^ ^ 1 n | n 

ci v cl m b q u t-i _l cj ucs U_L U-Ltf i ; Lj c, c. .-j u j. v.• o i r . , j .-M- • i 1 - w , < , ^ l.. .i.. n y H eu n a p L ! I O ou 

cune preuve de ce qu’il avance et c 1 est dommage! Il 
lement croyable qu'un tel secret ait pu être gardé 
toute cette histoire soit crédible, il faudrait la publication d’un rap¬ 
port officiel qui ne laisse aucun point dans 1■ombre 

("F rance-Soir” du 11.10.1970) 


me semble diffici- 
i longtemps. Pour que 

lication d’un ra 
n 
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NOUVELLE VAGUE D’OVNI 


y^ Le pilote d’un avion disparu 
/‘ étrange aventure « 


pu décrire en direct son 


t 


L. 1 armée de l’air australienne fouille depuis samedi le 
détroit de Tasmanie à la recherche d’un monomoteur ”Cessna” disparu dans 
de bien étranges circonstances* Le pilote se rendait de Melbourne à King 
Island lorsqu'il est brusquement entré en contact avec la tour de cont¬ 
rôle de Melbourne», en annonçant qu’il se trouvait en présence d ’ un objet 
volant non identifié, 

La tour lui a demandé de décrire ce qu’il voyait. La conver¬ 
sation dont l’enregistrement a été rendu public par le ministère des 
Transports , a duré six minutes 

”1.1 a quat re fortes ‘lumières. □ n dirait des phares d ' at¬ 
terrissage. L’appareil vient de. me passer au-dessus, à peu près à 300 
mètres au-dessus" , a dit le pi lobe qui volait à une altitude de 1400m « 



"Cela s'approche de moi, et on dirait qu’il joue à une sor¬ 
te de jeu. Il vole à une vitesse que je ne peux apprécier M I1 passe à 
coté, ça a une forme allongée. Je ne peux pas l’identifier plus mainte¬ 
nant, il vient sur moi . Il semble s t ationn aire.”Le pilote a ensuite 
signalé que l’objet avait disparu. 

La tour a entendu, ensuite un long bruit métallique et le 
contact a été perdu. Le "Cessna" n’a jamais atterri à King Islande, Une 
tâche d’huile a été repérée. ("Le Progrès" du 24 .lü. 1 97 B , " La Segunda" 

du 23.1CL78-"La Dépêche du 24.IC. 1978) 

« » 

-A BUENOS AIRES, c’est l’apparition d’OVNI pour la dixième journée con¬ 
sécutive qui a provoqué, dimanche, un embouteillage monstre que la po¬ 
lice a eu les plus grandes peines à disperser. 

L ’ évènement, annoncé par le journal "Clarin" qui avait préci¬ 
sé le carrefour d’où la vue serait la meilleure compte tenu des précé¬ 
dentes évolutions des OVNI, avait attiré une foule de curieux. 

Cette fois, les objets mystérieux, qui furent visibles dans 
le ciel étoilé pendant trois heures avant de disparaître vers le Sud, 
étaient au nombre de trois,, et émettaient une lumière blanche qui ne 
permettait pas de discerner leur forme. 

A la grande surprise de la foule, la grêle se mit à tom¬ 
ber pendant cinq minutes alors que le ciel était encore limpide quelques 
instants auparavant, et tandis que les lumières inquiétantes continuaient 
de briller. 

("Le Progrès" du 24.10.1978) 


OoO.O 
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La prophétie de Saint-Malachie 


L'ufologie actuelle s’est ouverte à de nouveaux horizons mé¬ 
taphysiques en tournant ses regards vers la religion; comme quoi, cette 
spécialité, qui n’en est pas une,mène à tout*.-Et l’ufologue quelque peu 
fouineur s’est trouvé tout étonné devant cette "prise de carres" trans¬ 
cendantale exécutée quelques fois un peu malgré lui, tel un skieur sur 
une plaque de glace» 

Depuis longtemps déjà, "Lumières dans la Nuit" avait pressen¬ 
ti ce lien éventuel que quelques uns ne soupçonnaient pas encore, en pub¬ 
liant ”LE RETOUR DU CHRI5T" (l)« Citons aussi ”La Lune Clef de la Bible", 
de Jean Sendy (Julliard, i960) ou "Le Peuple du ciel" de Brinsley le 
Poër Trench (Chez l’auteur, i960) où les auteurs reprennent des passa¬ 
ges de la Bible pouvant faire penser que Jéhovah et ses anges ne seraient 
autres que des extraterrestres et leur chef- 

Jéhovah, anges, extraterrestres» que met-on derrière ces 
termes i les extraterrestres sont-ils immatériels et doués de pouvoirs 
parapsychologiques ? Jéhovah et ses envoyés ne sont-ils que des êtres 
venus d’une civilisation plus avancée que la notre ? En réalité, les 
deux questions ne font-elles qu’une ou faut-il laisser les deux prob¬ 
lèmes s'ignorer mutuellement? Et d’autre part, qu'est ce qui a bien pu 
pousser les utologues à chercher de 1'u fuiuyie uuus ld religion et de 
la religion dans l’ufologie? 

Certains sociologues diraient qu’il y a là un besoin de 
renouveau dans la religion et que les jeunes cherchent à tâtons à remp¬ 
lacer une Eglise défaillante..- Peut-être» -• Mais j’opterai.s en priori¬ 
té pour une réponse plus simple et plus logique r certains faits sont 
évidents $ les prodiges exécutés par ce que nous appelons les "extra¬ 
terrestres" ressemblent étrangement à d’autres prodiges réalisé en 
d'autres temps par ce que d’autres que nous ont attribué et attrÎT5uent 
encore à Dieu ou ses envoyés (télépathie, télé portât, ion, mode d'appari¬ 
tion, guérisons etc-c.) 

Certains faits bibliques,tels , par exemple que la vision 
d’Ezechiel peuvent faire penser à nos modernes visiteurs extraterrestres, 
à condition, bien sûr, de prendre soin de tout replacer dans son contexte 
historique, et par là technologique, vu que l’on ne pouvait décrire autio- 
fois des apparitions d''apparence éventuellement "technique" avec le 
vocabulaire que l’on emploierait de nos jours. 

Le problème des contacts n’est pas l’un des moindres, seraient- 
ils nos prophètes modernes? Il mériteraient en tout cas une étude plus 
attentionnée. 

Eux, tout comme les prophètes de jadis, ne cessent de nous 
promettre nombre de malheurs, catastrophes, avec, en prime, bien-sûr, 
la fin du monde, et gare à l’humain, ce grand enfant, pour sa mauvaise 
conduite! 
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Les uns comme les autres tentent ainsi, semblables à des psy¬ 
chiatres collectifs et involontaires. de vider 1 1 inconscient collectif 
de cette inexpugnable angoisse : la peur de la P’in -fin de soi-même ? 
fin d 1 un monde.. « de "son" monde, vertige cosmique et qui plus est, de 
nos jours, vertige devant le développement de plus en plus rapide d’une 
l e c i 111 _l q u d q u 1 nous üÉjjüuüu , huuj LuiüüO et semble pou v c i r s p dphr-i rl.pr 
à tout moment - bref, un mélange confus où domine l’ANGGISSE. 

fl Les OVNI de l’Apocalypse” (2) nous font entrer dans le vif 
du sujet, en effet, les auteurs de ces deux ouvrages arrivent, par 
l’interprétation de prophéties religieuses de différentes époques, à 
une seule et même conclusion qu’GVNI et Religion sont étroitement liés 
et que derrière nos Dieux et nos Démons se cachent des soucoupes volantes. 
Ces soucoupes volantes, manifestations diaboliques ou angéliques se¬ 
raient ainsi un signe précurseur de la fin des temps* 

D’autres prophéties semblent en effet abonder dans ce sens* 

Un évènement d’actualité, l’étrange succession de 3 papes 
en 19 7B est opportunément au croisement de nos deux problèmes : Religion 
et u f o1o gie, par le biais, justement, de prophéties que beaucoup ont 
ressorties bien à propos : les Prophéties de Malachie* 

^1 n’y a là rien de bien nouveau, penseront certains de nos lecteurs, car 
ces prophéties sont ressorties rituellement à chaque changement de pape- 

Mais laissons là la presse courante et ses études superfi¬ 
cielles dont le seul but est de distraire le lecteur. 

Nous allons quant à nous essayer d’approfondir un peu 
cette question, en l’intégrant à un contexte beaucoup plus vaste, comme 
il est coutume de le faire en u f o 1 n g .i. e - 

(à suivre) 


(1) ”Le Retour du Christ” par Rr.Veillith (brochure), repris dans 

^Lumières dans la nuit” de février 1974 (pages supplémentaires) 

(2) "Les OVNI de 1 •'Apocalypse” par Dali la et Gérard L ema i re (éditions 

des Archers -1976 ) 


R.DGR I ER 
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Une publication dsf éditions KRUPTOS.B.P. 114 69643 CALUIRE : jj 

"L'ITINERAIRE ESOTERIQUE DE SAI NT-JACQUES DE CGMPOSTELLE" par Alain | 

AJA55F ; ”A]ain AJA5SE, alchimiste de notre temps, nous explique quel 
est le véritable sens du pèlerinage de Compostelle* Pour nous, il a voya- jf 
gé à cheval, commua aux temps obscurs, sur un itinéraire long de quelques 
1.100 km « A l’instar du pèlerin d’autrefois, il a foulé un sol sacré 
jalonné par 1 es vestiges ” à clef” qui subsistent encore, les yeux fixés 


verî 


la Voie Lactée,Mais ce voyage, il l f a fait également en esprit 


bravant; les subterfuges symboliques 
WWWW WW WW VJ WW WWW WWW WW WW WW WWW WWWWWWW WWWWWWWWWWWWWWWWWWW WWW WW WW WW WWW W WW WWW WW WWW WA 


15 





METEORE EXTRAORDINAIRE 


EXTRAORDIN ART METEOR. 

< Jb <A« BéUor of iLinmino LoUdûw New*.) 

&ro*r, Sub-Tïajndon, ncar Yeovll ; Aug. 18,1862. 

A Mrrxo of an extreordlnary appearanee waa aeen liera last nlght 
(Augrut 18), tt about 8.80 Greenwich tlme, to whloh wy attention waa 
dlreoted by a eery brfght flaab, m of llghtnlng ; and Immedlately torning 
myeyeetothenoHh.lhebodyof the meteor(lf any) had difappeartd, 
harlng left a brllllant mui of llghtabout 16 dtgree# In Ungth, of whloh 
I tend yon a Dlagram. Thle oontlnned visible for nenrly ten minutes. 



A. Pôle SUr. B. a Um Majorls, 


gradnally fadlng t bot (what I ooosldcr most remarkable) It reeolred Into 
two or mere dlstlnot bodlee nearly of the apparent magnltode of the 
planet Satura, wbloh remalned 00 long visible that I almoet donbted lf 
tbens werenot stars In lhat preolse spot wbloh I had not notloed. They, 
howerar. booame lésa and lias visible, and had dlsappeared ln about ten 
minute# after. I hope ta flnd that thle moteur hua beun notloed by olhcr 
obaervers In distant parts of the world, and Hm place oorraotly marlced» 
whlsh may lead to a calculation of Ita distance, fto. £. W. 


5 

TOR 

E 

s s 

ub 

0 

H 

a 

md 

□ n , 


P 

rès 

de Ye 

□ 

vil 

? 

13 

a 

Ü 

ut 

18 

5 

2 

- 










0 

n 

m 

é 

t éo 

r e 


d 

» 

as 

pec 

t 


ex t 

raordi 

n 

air 

e 

a 

é 

t 

é 

ap 

er 

Ç 

u 


la 

nu 

i 

t 

pa 

ssé ( 1 

2 

août ) 

V 

er 

s 


9h20 

( 

h 

e 

ur 

e d 

e 


Gre 

e nwich 

) 

0 U n 

e 

1 

um 

i 

è 

r e 

tr 

è 

s 


br 

ill 

a 

n 

te 9 

sembl 

a 

ble 

à 

M 

n 

é 

c 

lai 

r 

a 


a 

11 

ir é 


m 

□ n 

a 11 e n t 

i 

on 0 

J 9 

a 

i 

i 

m 

méd 

i a 

t 

e 

m 

e n 

t p 

□ 

r 

té 

mon r e 

g 

ar d 


V 

er 

s 


le 

No 

r 

d 


y 

le 

c 

□ 

r ps 

du mé 

t 

éor 

e 

( 

si 


c 

Y ét 

ai 

t 


u 

n 

met 

é 

□ 

re ) 

avait 


dé j 

à 

d 

is 

P 

ar u * 

1 

a 

i 

s 

sa 

n t 

s 

u 

b si 

s ter u 

n 

e t 

raî- 

n 

ée 


d 

9 un 

e 

g 

r 

a 

nd 

e 1 

u 

m 

inc 

si t é , 

d 

? u n 

e 

1 

□ n 

9 

u 

eu r 

d 

e 


15 

deg 

r 

é 

S 0 

(Je vo 

u 

s e 

n 

f 

ai 

s 


par 

ve 

n 

i 

r 

u 

n c 

r 

□ 

qui 

s ) n Ce 

11 e 


t 

ra 

î 

n 

ée 

es 

t 


r 

es 

t ée 


V 

isi 

ble pe 

n 

dan 

t 

P 

xe 

s 

q 

ue 

di 

X 


ITl 

in 

u te 

s 

9 

dé 

clinan 

t 

pe 

u 

à 

P 

e 

u 

en 

i 

n 

t 

e 

ns 

i t é 

0 


Mai 

s (et 

j 

e t 

rau- 

v 

e 

c 

e 

la 

1 0 

u 

t 


à 

fai 

t 


ex t 

raordi 

n 

air 

e ) 

e 

11 

e 


s v e 

s t 


s 

c 

in 

dée 


e 

n d 

eux ( □ 

u 

Pl 

us ) 

□ 

b j 

e 

t 

s d 

is 

t 

i 

n 

c t 

s a 

y 

a 

n t 

la mag 

n 

i t u 

de 

a 

PP 

a 

r 

en t 

e 

d 

e 


1 a 

Pl 

a 

n 

è t e 

Sa tur 

n 

e ^ 

Ces 

d 

eu 

X 


cor 

ps 


s 

□ 

n t 

r e 

s 

t 

és 

si Ion 

g 

t em 

ps 

V 

is 

i 

blés 

q 

u 

e 


je 

me 


s 

uis 

d e m a n 

d 

é s 

i 

c 

e 

n 


et a 

i t 


P 

a 

s , 

en 


c 

et 

endr oi 

t 

du 


c 

ie 

1 

i 

de 

s 

é 

t 

□ 

il 

es 

q 

u 

e j 

e n f au 

r 

ais 

pas 

r 

ema 

r 

que 

es 


P 

r 

éc 

éde 

mm 

en t 

c Néan 

m 

□ in 

s 9 

1 

eu 

r 


écl 

at 


a 


pe 

u à 


p 

eu 

déclin 

é 

0 D 

ix 

m 

in 

u 

t 

es 

Pl 

u 

s 


ta 

rd 

i 

1 

s a 

v a i e n t 


dis 

P S'¬ 

r 

U o 


J 

' es 

pè 

r 

e 


qu 

e c 

e 


mé t 

éor e a 

u 

r a 

été 

□ 

bs 

e 

r 

vé 

pa 

r 


d 

v a 

u tr 

e 

s 

pe 

rsonne 

s 

en 


d 

* a 

u 

t 

res 

P 

□ 

i 

n 

t s 

du 


glob 

e e t q 

u 

r il 

a u- 

r 

a 

é 

t 

é 1 

oc 

a 

1 

i 

sé 

de 


f aço 

n pr éc 

i 

se 9 

c e 

q 

u i 


P 

□ ur 

r a 


P 

e 

r m 

e 11 

r 

e 

d’ 

évalue 

r 

sa 


d 

is 

t 

a 

nce 

,&■ 

c 

0 







R c W 

0 




-16- 






H□ L.YHEAD S Anglesey, 13 août 1B52 


(Tb the Béitor ^ thé Illditeitkd London Nswo.) 

Holyiie ad, Angleaey, Aogaet 18th f 1853. 

1 bbo to cnil yoar Attention to an extr Aordlnnry meteorlo appearancM la 
the btftTtna, whloh oooDitd In thli nelghboarhood, on the «venlng of 
tbe lltil Inet At 0.30 r.u. (Greenwich Urne), my Attention waa euddenly 
«ttrentod hf what Appenred to ma to be a peoolJarlj Tlvid flash of llght- 
nlng; and, on turalng towarda the 8.8. W., the direoüon wbenoe It 
came, I aaw a magnlfloent body of meteorlo llght, of the form ahown 
la Fig. 1 ( the oolour belng a moet beantllbl and lntenae blaa. 


Je voudrais attirer votre 
attention sur l'apparition d'un 
météore assez extraordinaire, obser¬ 
vé dans la région, le soir du 12 de 
ce mois- 

A 9h20 (neure de Greenwich ) 
mon regard fut attiré par un éclair 
de grande intensité lumineuse. En 
regardant vers le Sud-5ud/0uest,la 
direction d'où il venait, j'ai vu 
un météore lumineux magnifique (voir 
forme figure l), de couleur bleue 
très brillante. Il occupait au moire 
un quart du ciel visible et était 
incliné vers le sol à 4 5 - « II est 
resté pendant 3G à 40 secondes, di¬ 
minuant peu à peu de largeur pour re 
plus former qu'une étroite barre lu¬ 
mineuse* Sa longueur n'a pas bougé 
pendant toute la (Jurée de mon obser¬ 
vation . J uste avant de dis paraître; 
il a pris un aspect ondulé tout en 
émettant une lumière vacillante ( v air 
dessin). Au moment de 1 1 observation? 
le ciel était clair, une brise souf¬ 
flait du l\lord~N 0 rd/üuest. 


M r.. Glaisher, F . R . S , serait 
heureux de recevoir les témoignages 
des personnes ayant vu 1e phénomène- 
notamment des détails concernant la 
trajectoire du bolide, sa hauteur 
dans le ciel au moment de l'appari¬ 
tion et de la disparition ,&,Co 


Traduction M . B E S S Y , 
archives R o M*D0RIERo 



It oocapled il lMft b fonrth put of tb# Tielhle beA?en«, InoUniag to- 
wmrdi the t Aith at an Angle of 46°, bb 4 iMted for thlrty or fWty m- 
mâ*, grednnlty d lmdn fahlng lu wtdtè, to b saitow etrenk of Ufht i the 
Uagth rvmAlnlng tho ubm ta whtn 1 fini nw IL (Figure 8.) J tut pre- 
t4o«a to Ite fmding away, It beetme fliok«rlng and wêwy. (Figure S.) The 
iky At the tire waé ehir And olondUre, And b freeh breese blowtng from 
tkê MJt.W. I Ban, fco„G. F. L. 

[*£• OUJiJwt, w<uld b. |M U obwrm <if thli Mtwr 

»oald nrauh hlm wüh tlulr ««miU -putloulul, noUn lu p.th 
Aflunif the stAra, IU eleYAUon At the tlme of 1 U impearunoe And dl*> 
■**•»■»•» to I», DurtaMutfa-Un-uo, iuvlttum, Eut] 
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A propo/ de 


• • • 


I. FS El'NI S'INTERESSENT ILS AUX [CHEMINS DE LA IRUUIT DES TEMPS"? 
0 . 0 . 0 . 0 . 0 , 0 , 0 , 0 . 0 , 0 . 0 . 0 , 0000000000000000000 . 0 . 0 . 0 . 0 . 0 . 0 . 0 . 0 . 0.0 

PRECISIONS A PR G PG 5 DE L ' GBSERVATIDN DU 3/11/1977 A SToETIENNE-DE-FUNT- 
BELLDN (Ardèche) fUF.O-I NF0RMATI0N5, n-° 21, 1978 ) 

*> ♦> K • K ■ O 

Roland COMTE -AUBENAS (Ardèchs) 


Je pense q u ? i1 est intéressant d'apporter quelques précisions 
sur 1 1 environnement immédiat- du site de l'observation d'un OVNI le 3 
novembre 1977 à St-Etienne-de-Fontbellon (Ardèche)o 

Etant, originaire d’Aubenas et de surcroit président d'une as¬ 
sociation ; 1) dont 1 'un des centres d'intérêt est l'inventaire des tra¬ 
ditions orales et du folklore dans le Bas-Vivarais, je pense être sus¬ 
ceptible de vous signaler des faits qui ont pu vous échapper* 

Le site de 5t-Etienne-de-Fontbellon existait sans doute à 1 ' éè 
poque gallo-romaine comme celui de 5t«Pierre-sous-Aubenas, dont il est 
très proche « Ensuite son existence en tant qu'agglomération structurée 
est attestée dès le Haut Moyen-Age et s'il ne reste que peu de trace 
actuellement de 1 1 architecture romane de l'église, on sait que celle-ci 
existait à l'époque ro m a n e□ 

Mais il y a plus intéressant : le nom même de FONTBELLON sug¬ 
gère immédiatement au folkloriste* non seulement qu'il a existé là une 
Donne fontaine < mais une “fontaine a E é 1 e n " , BELEN étant le uieu celte 
du ciel étoiléo transformé par les Romains en BELENUS (ou BELENDS) et 
assimilé è APOLLON sous le nom d 1 ABELLIO* On cite aussi une étymolo¬ 
gie apparemment plus prosaïque qui fait dériver le mot "BELEN" ou 
"ABELLIO" dp mot. occitan "ABEILLD" ÿ c'est-à-dire le troupeau transhumant. 
Dans la légion, de nombreux toponymes de cet ordre existent : fermes de 
l 1 'Abeille et de l f Abeillère ? et surtout la curieuse "Abbaye de SAINTE 
ABEILLE" au -dessus de MONTPEZAÏ-SOUS-BAUZON que nous avons signaléedars 
plusieurs articles parus dans la presse régionale. 

Cela r è g 1 e -1 il la question? A mon sens, non* Mon intérêt pour 
l'ABBAYE DE SAINTE ABEILLE m ? a fait étudier de plus près le dieu B E L E N - 
ABELLIOo Dieu du ciel étoilé, il l'est forcément des troupeaux qui sont 
la projection mouvante sur le sol terrestre des troupeaux célestes, Ex 
dieu des troupeaux transhumants,il l'est à fortiori des sources et des 
fontaines qui jalonnent les drailles (chemins de transhumance) et sont 
indispensables à la vie du bétailo Or, notre association a été amenée 
il y a quelques années à S’intéresser, à fin d'inventaire et de protec¬ 
tion, à tous ces petits chemins qui sillonnent notre région, se ramir 
fient, se recoupent et se prolongent mutuellement et que nous avons ap¬ 
pelés, pour tenir compte de toutes leurs caractéristiques et de l'im¬ 
possibilité qu'il y avait à leur affecter une date d'origine, CHEMINS 
DE LA NUIT DES TEMPS (3) , 
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Partis d'un chemin situé au quartier de Lazuel à Aubenas et com¬ 
munément appelé "voie romaine” (vocable sous lequel il faut voir une 
déformation populaire de "CHEMIN R0UMIEU" ; . c ’ es t-à~dir e CHEMIN DU PELE¬ 
RIN', nous lavons prolongé d’un côté jusqu’au col de FARGE d’où une 
plus ample investigation montrerait sans doute qu'il rejoint la VOIE 
RthURDAl\lL ÿ véritable voie romaine qui remonte de la LOZERE au PUY, utili¬ 
sée plus tardivement par le CHEMIN DE SAINT JACQUES DE COMPGSTELLE , et 
de l 1 autre, vers le sud-est, justement à SAINT-ETIENNE-DE-FONTBELLON,où 
il passe à côté d’une très ancienne chapelle ? ”LA CHAPELETTE” dédiée 
à SAINTE ANNE, monument très ancien, sans doute pré-roman, avant de cou¬ 
per la Nol04 au niveau du MOULIN S AIN T-ANTOI NE et rejoindre, à travers 
le plateau calcaire, la Vallée du Rhôneo Ce Moulin Saint-Antoine est un 
oasis de verdure car il y a là de l’eau en abondance, ce qui surprend 
dans cette commune assez sèche (car en partie sut: des m a r n e s ) ° Des re¬ 
cherches prouveraient sans doute que ce MOULIN St-ANTOINE occupe le site 
d’une ancienne maison de l’ordre de St-ANTOINE, dont une importante 
Commanderie n’était pas plus loin qu’à AUBENAS, à l’emplacement de l’ac¬ 
tuel Hôpital Municipal» Il serait trop long de parler de l’Ordre de St- 
ANTOINE dont l'étude est curieuse et intéressante à plus d’un titre ; 
disons seulement que cet Ordre était, comme celui des Templiers auquel 
il s’apparente, un ordre militaire et pèlerin, et la situation d'une 
maison de cet Ordre sur le chemin qui nous occupe est un élément de 
plus en faveur du rôle à la fois transhumant et pèlerin (les deux ne 
sont qu’unjde ce chemin» 

Il faut signaler aussi qu’existe, en bordure de la commune de 
5t-ETIENNE-DE-F0NTBELL0N et à moins d’un kilomètre à vol d’oiseau à 
l'est de celle-ci, un important site archéologique couvert de gravures 
rupus brus insu ri lus sur Ja5 bancs rocheux triconiques qui s’étendent 
sur le territoire de plusieurs communes et sont connus et relativement 
bien inventoriés sur le territoire du hameau de Daüs (Ailhon-Ler, filiè¬ 
res) car ils ont été signalés depuis plusieurs années par M.Yvon COURT* 
Mais nous savons pour en avoir relevées ailleurs que des gravures semb¬ 
lables non répertoriées se trouvent sur le territoire d’autres communes 
sur des bancs rocheux qui ne sont que la continuation de ceux de Len- 
tillères-Ailhon» Plusieurs chemins anciens rejoignent le site de Daüs au 
chemin signalé plus haut, formant avec lui un ensemble indissociable «, 

Enfin, il me semble que, sur le plan qui nous intéresse, l'as¬ 
pect géologique de la région n’est pas à négliger» La commune de 5t- 
ETIENNE étant à cheval entre les couches triassiques* anciennes, le cal¬ 
caire jurassique (urgonien) F or niant lu plateau lié ri dion al ardéchois et 
parsemée d’éminences marneuses, son étude sous l’aspect des failles et 
de 1 1 interrelation souvent bien connue des ufologues entre failles et 
OVNI serait sans doute très positive. N’ayant pas ici de 'cartes géolo¬ 
giques, je me borne à suggérer cette direction de recherche*» 

Permettez.- moi en conclusion de vous faire part d’une idée sur- 
gie au cours de la rédaction de ces notes. En symbolique, pas plus qu' 
en folklore où le jeu de mot tient une place importante ? le double sens 
des mots ne doit être écarté» C’est d’ailleurs le propre de toute con¬ 
naissance traditionnelle que de "jouer sur les mots"» Les amateurs 
d’étrange auront sans doute été frappés par cette "correspondance" que 
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je souligne pour ceux qui n * y auraient pas prêté attention*. Le dieu 
ABELLIG (comme APGLLGN d’ailleurs) était précédé par des abeilles (les 
"mouches du soleil") qui faisaient entendre leur bourdonnement caracté¬ 
ristique à son approche» 

N’est-il pas curieux de constater que nombre de témoignages d’abserva- 
troris mentionnent l’étrange bourdonnement comme celui fait par un essaim 
d 7 abeilles qui accompagnait leur observation d’un OVNI? 


/ J J J 


NOTES : (1)- CEVENNE5-TERRE DE LUMIERE , Centre Socio-Culturel, 
rue Albert-Seibel, 07200 -AUBENAS* 


(2) - Le Dauphiné-Libéré et Terre Vivaroise , courant 1975. 

(3) -Titre d’une exposition qui sut lieu au printemps 1976 au 

Centre Socio-Culturel d’AUBENAS et présentant les résultats 
préliminaires de ce travail. 





/ 


DEMANDE 


/ / 

D'ECHANGE '/' 


'/ 


Quelqu’un serait-il intéressé par l’échange de copies de 
d’OVNI ? 

Dans ma collection, je possède des centaines de ces photos de 
différents pays mais malheureusement très peu de FRANCEo 

Je suis particulièrement intéressé par les photos d’OVNI prises 
par des piiobes à partir d’un avion. 


i, 


photos 


Pour ceux qui seraient intéressés par cet échange , écrire à 
RONALD M 0 5PANBAUER 

Régional Investigator North American UFO 
Research Center Inc 
BOX 172 

// DE PERE, WISCONSIN, 54115, U.S.A. // 
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Condensé de Presse par MoDORIER, 

O, O.OoO-OoO.OOOOOOOOOOcOoOoOcOoO 


LA SOUCOUPE A TüUT FAIRE 

Sous ce titre, Tchalai Dermitzel se pose des questions quant-à la 
nature de 1 ' ü \l l\J I et 1 1 avenir de l’ufologie : 

11 11 se peut aussi que tout ce bouillonnement., cette 
"mise en oeuvre dont la soucoupe n ! e s t que l’appareil 
"le plus grossier et le plus équivoque se fonde d’ici 
"quelques années dans un point de vue plus général, 
"disparaisse complètement, et demeure une énigme, un 
"incident de parcours» 

"Parfois, .lorsque l'on se penche sur les innombrable 
"commentaires et interprétations, on se heurte à une 
"sorte de mur, un mur à nos capacités si faibles* 

"Cela se passe comme si tout était prévu par une in- 
"telligence très vaste, qui attire l’attention sur 
"une cause située bien en deçà des effets apparents, 

"et qui nous nargue derrière un rideau de fumée." 

"Question de"n- 25 de juillet-août 197 0 * 

O o a 

JEAN-CLAUDE BOURRE 1 A ROMANS 

A l’occasion de la conférence qu’il a faite à la foire de Romans, 
le 4 octobre 1976, Jean-Claude BOURRET a confié certaines de ses impres¬ 
sions à ia pi'esse locale» 

"Beaucoup de gens m’envoient des témoignages, déclare-t-il à "Peuple- 
Libre", "Je manque malheureusement de moyens matériels pour aller 
"plus loin, classer, répertorier, et susciter encore de nouveaux 
"témoignages* 1.1 y a trop de gens qui n’osent parler de peur de pas- 
"ser pour des imbéciles* Je pense qu’il faut exciter la passion des 
"enfants à ce sujet, car ils seront les scientifiques de demain»" 

"Peuple-Libre" du 29.9ol97Bo 


OVNI El RELIGION 

"A vrai dire, en remontant beaucoup plus loin, on trouve chez 
"Cicéron (50 aVc J » C,) des références à "d’étranges globes rouges dans 
"le ciel"oTite~Li\/e (223 aVoJcC*) parle de "vaisseaux fantômes dans le 
"ciel" et Pline le Jeune (.Ile siècle) a vu, lui, un " bouclier ardent" 
"aü-dessus de sa tète* Si nos ancêtres ont eu des hallucinations, il 
"est curieux de constater que les contemporains continuent à avoir les 
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'‘memes* ou à peu près* Rien que depuis 1974, en France, cinq cents rap¬ 
ports de gendarmerie font état d y apparition d’OVNI* 

“Et depuis une vingtaine d'années t la période folklorique est 
“ t erm.i née « 

“Des commissions très sérieuses, composées d'hommes de science, ont 
“analysé les témoignages, étudié les photographieso 
“Certains faits sont troublants»“ 

C'est ainsi que le journal local d'informations et d'opinions 
chrétiennes des Yvelines “LIEI\IS“ de juin 197B parle à ses lecteurs» 

Même effort d’objectivité dars les “Informations catholiques internatio¬ 
nales” n 2 526 (15 mai 1978) C 

“En tout état de cause» le problème des OVNI est une affaire sérieuse» Si 
“sérieuse même que le gouvernement américain, à plusieurs reprises et de 
“façon plus ou moins occulte, a bloqué autoritairement la diffusion de 
“l'information de peur de susciter un phénomène de panique ou une infla¬ 
tion de témoignages dommageables à l’enquête. Sérieuse pourquoi? S’il 
“s’agit de phénomènes réellement observés, la gravité de la situation n’é- 
“chappe à personne ; s’il s'agit en revanche d’hallucinations, elles sont 
“si nombreuses et si bouleversantes pour les sujets qu’elles ne prêtent 
“pas davantage à sourire» Les quelques scientifiques qui se sont réellement 
“et sans préjugé penchés sur le dossier n’en sourient pas» Ils reconnais¬ 
sent, à coté de la masse des illusions ou fabulations probables , un nomb- 
“re important de cas irréductibles à ces deux interprétations, des phéno- 
“mènes inexplicables dans l’état actuel de nos connaissances.»’’ 

Mais pour des groupes chrétiens plus récents, les opinions res¬ 
tent encore rétrogrades, pourtant, “La Pure Vérité” d'octobre 197B ren¬ 
seigne ses lecteurs de manière prudente et objective. 

“Si les savants sont plutôt favorables à l'idée qu’il peut y avoir 
“de la vie ailleurs dans l’univers, les chrétiens “fondamentalistes” 
“se sentent généralement menacés par la perspective d’une vie dans 
“d’autres mondes. Si la vie extra-terrestre existe, qu’advient-il 
“du caractère unique de l'homme que Dieu a spécialement créé à son 
“image? Et comment comprendrait-on le sacrifice de la rédemption cb 
“Jésus-Christ? Celui-ci serait-il mort sur d'autres planètes éga¬ 
lement? Pour beaucoup de chrétiens, les GVNI sont plus vraisembla- 
“blement des anges ou des démons que des formes de vie venues d’aut- 
’’ r fj s s y s t è m b s plané t a j i b s . “ 

“En Fait,un nombre de plus en plus grand de spécialistes en la ma- 
r ï. i ù r e é m b t 1 e ri h de s é r i r u i n e s r esc rv c r-ü e n c b q u i concerne? 1 ‘ h y p o t h è - 
“ne “prosaïque” de"vaisseau spatial”, mais laisse la voie ouverte à 
“d'autres explications plus étranges telles que voyageurs temporels, 
“projections psychiques de l’esprit humain, êtres spirituels ou p e ufe» 
“être manifestations d’un univers alterne parallèle au notre.Il en 
''résulte que l’hypothèse du vaisseau spatial venu d’ailleurs peut 
” g'avérer être la plus conservatrice de toutera les théories.” 

M - i i s la vie e x t r a - t e r i entre ne préoccupe pas seulement les chrétiens- Nolf. 
t nus sommes faits l'écho dans nos numéros précédents de plusieurs artic- 
les ; parus dans la presse russe, et tendant à nier l’existence d'une vie 
n / t r a t e x r e s t x c i n t e 11 i g e n t e -, 
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L* offensive continuer, PAVEL ANTONOV considère qu’une civilisation loin¬ 
taine devrait être visible : " la thermodynamique enseigne que tour système 
"stationnaire est obligé d ; émettre autant d : énergie qu’il en absorbe.Nous 
"aurions donc dû voir sa "fumée"." 

Mais la notion d 1 arti^iciel et de naturel n 1 étant elle-même Pas 
toujours facile à déterminer» Antonov rappelle que ''en 1966, un très puis- 
inaser cosmique a été découverte Que peut-il y avoir de plus artifi- 
"uni que cette merveille de l’électronique quantique contemporaine'" Pour** 

I tant, quelques jours ont suffit pour que les radio - astranomea comprennent 
"que cette source était naturelle « 

" Aujourd’hui» même les enthousiasmes les plus ardents ne se ris- 

II q lient pus à s un tarir qu'à un millier d’ années-lumières, il existe une vie 
“technologiquement développée. Pourtant il s'agit là d'un "morceau impo¬ 
sant" de la Galaxie qui compte dix millions d’étoiles de tout type et 
"grandeu r. 

r Cela n’est-il pas une preuve de notre solitude cosmique?" 

(Etudes sovietiques , octobre 1976 ) 

Dans une interview à "Sovietskaia Rossi a" y l’astronome JD 55 IF 
CH+vL‘0 V5KI - se croit contraint de nier les OVNI pour justifier ses thèses : 

"Le problème des OVNI est apparu pour la première fois en Décident , et 
"ceci est facile à expliquer s la presse est toujours à 1’affût de sens a- 
"tiens. Dr, quand elles viennent à manquer on en inventée Malheureusement, 
"beaucoup de gens croient ces racontars.» 

"Naturellement, l'idée que d’autres mondes seraient habités est 
"passionnante , mais les faits attestent que si la vie raisonnable existe, 
"elle est si uluignée, que, par malheur, nous et nos frères d’esprits 
"ignorés ne pouvons pour le moment nous tendre la main., 

(Les Nouvelles de Moscou du 26.11,76) 


Et pourtant, en Russie, on surveille le ciel. "Un service de 
"surveillance des bolides lumineux vient d'être implanté par les collabo- 
"rateurs de l’observatoire d'ODESSA- Il englobe un territoire qui va des 
"Karpates à la ba.se VOLGA.- De sensibles caméras photographiques disposées 
" en 25 points surveillent constamment l’immensité du ciel". 

(L'Union Soviétique de juillet 1978) 


Mais l'astronomie n'interdit pourtant pas la spéculation et c’est 
ainsi qui! 1 ' as ti'O p h y s i ci e n Pierre KDHLER, interviewé par ''Paris-Match", 
déclare notamment : 

ÎY L e phénomène DVNI -maintenant assez largement accepté- n’est 
"pas expliqué ; on ne peut s’aventurer en disant qu’il s’agit 
"effectivement de visites extra-terrestresoSupposons que ce 
"soit le cas, on peut alors très bien penser que des cTv i1is a- 
"tions ayant atteint une technologie suffisamment avancée pour 
"extraire de l’énergie des trous noirs, l'utilisent à d'autres 
"fins, et en particulier pour le voyage dais le temps et dans 
"I f espace * 


- 23 - 


"Dans certains témoignages d’OVNI, on voit une masæ 
"lumineuse apparaître subitement,,, comme si elle se matéri¬ 
alisait devant le témoin, et elle se d érna t é ri ali s e de la 
"même façon» Le témoin dit souvent : "Je l’ai vu partir à 
"une vitesse vertigineuse". En fait , cela semblerait plu- 
"tôt être un phénomène de persistance rétinienne- L'oeil 
"continue de voir quelque chose qui, en fait n’existe plus. 

"On a cette impression de diminution.. Et on peut se deman- 
"der si, subitement, on ne peut pas faire apparaître dans 
"l'espace des choses venues d’endroits fort éloignés dans 
"le temps et dans l'espace. 

"La seule possibilité qui s'offre à l’heure actuel- 
"le, d’après les hypothèses sensées de la physique, consiste 
"à envisager les trous noirs comme des tunnels permettant 
" de sortir de notre univers, de réapparaître ailleurs, 

"et de disparaître de la même façon- Mais par quel pro¬ 
cessus peut-on manipuler ces trous noirs ou les utiliser, 

"on n’en sait rien. Encore une fois, ce sont des hypothèses, 
"mais,sur le plan de la fiction, elles paraissent tout à 
"fait raisonnailes." 

PcML'ün ne peut pas du tout savoir actuellement si l’organisme humain se- 
"rait capable de supporter un tel choc? 

P.K. "Bien entendu on ne le sait pas. Maintenant,on peu-.t envi- 
"sager aussi autre chose et une foule de chercheurs se 
"sont penchés sur le problème sans trop l’avouer d’ail- 
"leurs ; ils le disent par le biais de romans de science- 
" fiction à ce moment-là.-., 

"On peut imaginer que le corps est détruit,, que la 
"matière est effectivement détruite et que ce qu’on ap- 
"pelle l’âme ou l’esprit de l’astronaute ou du malheu- 
"reux qui va tomber dans ce trou noir est conservé et 
"que c’est cet esprit qui ressort ailleurs sous une 
"autre forme , dans une enveloppe corporelle différen¬ 
ce-’’ 

PoM."Donc, par le biais des trous noirs, les physiciens arrivent à ima- 
"giner l’immortalité-" 

P.K. "Ils ne le font pas encore, mais rien n’empêcherait de le 
"faire effectivement-" 

PoM*"Y a-t-il des astronomes qui se sont spécialisés dans cette recher¬ 
che?" 

P„K« "Gui. A l’observatoire de MEUDQN, par exemple, un astro- 
"nome anglais, BRANDON CARTER, ne travaille que sur les 
"trous noirs et échafaude des théories qui sont reconnues 
"universellement par l’ensemble du monde scientifique «" 

(Paris-Match du 18 * 8 * 19 78) 
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Mais la science se doit d : essayer de voir loin. Dans SCIENCE 
ET VIE d’dûüL 15 75 y RENAUD DE LA TAILLE nouu parle du voyage vers les 
étoiles. "Le voyage jusqu'à l’étoile o di Centaure se déroulerait 
,? ainsi ; une immense voile carrée mesurant 250km de côté, 

1 Qnnr,p H P p WJ 1 S 1 S T DBV HrS m O y R H S C I R S S î C\§8 R S p L! is 

M déployée une fois dans 1 1 espace. Là,la pression exercée 
"par le rayonnement solaire donne un premier élan vers la 
”constellation du Centaureo La voile elle-meme est faite 
11 d 1 un plastique mince, léger et résistant dont la face est 
"aluminisée* Des suspentes longues de 32km relient les boids 
M de la voile à un vaisseau de 1000 t« Quand 1 celui-ci quitte 
"notre système planétaire* une batterie de lasers, alimen¬ 
tés par le Soleil et installée sur des astéroïdes, dirige 
"un puissant faisceau de lumière cohérente sur la voile* 

11 Avec cette impulsion supplémentaire, celle-ci accélère 
"sans cesse jusqu’à atteindre.un peu plus de 100 OOOkm/s 
"au bout de B ans. A ce moment, le vaisseau libère deux 
"longs fils conducteurs entre lesquels règne une différen¬ 
te de potentiel de quelques millions de volts ; cette ten- 
"sion est suffisante pour réagir avec le champ magnétique 
M de la Galaxie et la force résultante fait virer de bord 
"l’engin spatiale 

"Pendant 20 ans, la voile intersidérale va naviguer dans 
"l’espace en décrivant un demi-cercle qui l’amène derrière 
"o du Centaure-, Une batterie de lasers 25 fois plus grande 
"que celle qui servit au départ est alors mise en action 
"et, pendant B ans encore, elle va freiner la voile jus- 
"qu’c ce 1 " arrivér eu voisinaqc do 1 * ^tci 1 s le rayonnement 
"de celle-ci prenant alors le relais pour le freinage ter• 

" m i n al - 

î; Ce p x o j e t grandiose, qui pour 1 r observateur terrestre 
"durera près de 40 ans, a 1 1 avantage d’être à la portée 
"de nos techniques actuelles. Mais les spécialistes cher- 
"chen L à faire mieux encore et les recherches les plus 
"avancées s'orientent vers des systèmes tirant leur éner- 
"gie de 1 1 espace lui^même-" 


Bientôt* peut-être.o a 
UN"BEBE DE L 1 ESPACE" 

"Le professuer KAMINSKI, directeur du célèbre observatoire 
fl de B0CHUM (R«F«A) vient de faire une révélation spec t aculaire c Les 
"Soviétiques préparent une expérience spatiale sans précédent : la 
"conception et la mise au monde du premier humain extra-terrestre. 

M 

Il semble, en effet* qu’en U c R , 5 * 5 « , on ait prévu le 1 a n- 
"cernent dans i ' espace d’une station orbitale,, habitée par un couple 
"marié, dont la mission sera de concevoir un enfant. La gestation et 
"1 accouchement o'effectueront à bord sons le contrôle de deux méde- 
"cins et de rieuc infirmières- 

"L'objet de cette expérience extraordinaire est d'étudier 
"les éventuelles modifications des caractères génétiques, dues à 




"l'apesanteur et aux radiations cosmiques. 

"Le directeur de l'observatoire estime que dès 1985, les so¬ 
viétiques seront en mesure d'envoyer vers Mars une station orbitale 
"habitée par le couple et le fameux "bébé de l'espace". 

("Le Parisien Libéré" du 3 août 1978) 


LA PGSSESSIG N PSYCHIQUE : TOUJOURS ACTUELLE 

Les faits rapportés par la dermatologue anglaise Anne MAGUIRE 
accréditent l'idée que la possession psychique persiste encore en cette 
fin du 20ème siècle. 

"Au début de 1976, Anne MAGUIRE est avertie par 1'inspec¬ 
tion du travail du Lancashire que huit femmes et deux 
"hommes travaillant dans un atelier de céramique souffrent 
" de dermatite que la direction et le médecin de l'usine 
"imputent à une des substances manipulées ; ... 

"La dermatologue apprend que les symptômes ne sont appa- 
"rus chez les autres travailleurs qu'après qu'ils aient 
"vu les érythèmes dont souffrait leur collègue atteinte 
"la première et entendu le récit de ses malheurs (elle re- 
"lève aussi que cette personne occupe un poste de travail 
"central dans l'atelier./..-/ 

"Après qu'Anne MAGUIRE eut assuré aux travailleurs qu'cn 
"ne pouvait imputer à aucune des substances qu'ils manipu¬ 
laient le déclenchement de leurs symptômes, ils acceptè¬ 
rent immédiatement l'explication selon laquelle ils 
"avaient été impressionnés par l'état de leur collègue et 
"par ses propos. A partir de ce moment, plus personne ne 
"se plaignit de dermatite et les érythèmes disparurent 
"complètement./» »./ 

"Des médecins relatent des épisodes comparables dont 
"ils ont eu connaissance : une "épidémie" de douleurs de 
"l'abdomen chez les membres d'une fanfare, une série d'é- 
"vanouissements collectifs déclenchés dans une équipe 
"d'ouvrières par une "meneuse" qui n'était pas elle-même 
"atteinte d'évanouissement (elle se contentait de s'occu- 
"per activement de ses collègues durant les épisodes d'é¬ 
vanouissements) - " 

("La Recherche", décembre 1978) 


Un sondage effectué par l 1 INSTITUT GALLUP sur le thème de 
1'AU-DELA a montré que 54% des américains interrogés croient à l'exis¬ 
tence des anges et 39% à celle du Diable- 
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LA PARAPSYCHOLOGIE CONTROLE? 

o*oooo«»ni , >ro#«»*uo**v«*eo*«'%«4»o c* 

Sous ce titre, SCIENCE ET VIE d c octobre 1978 s'essaie à dénicher 
tout ce que la science a pu produire comme travaux infirmant l'existence 
des pouvoirs parapsychologiques- Un dossier intéressant tout de même à 
condition de savoir qu’on ne nous présente qu’un coté des choses. 


CANCER ET PARAPSYCHOLDGIE 


"A la SCIENCE UNLIMITED 
"Le Dr.John «METZ vient de réaliser 
Agissait d f altérer le développemen 


RESEARCH FUUNDATIÜN v à San Antonio, USA 


une expérience importante s il s ’ a - 
r de cellules cancéreuses cérébrales 
"cultivées en laboratoire, uniquement à l’aide des facultés PSI*/«,../ 


"Matthew MANNING procéda de deux façons 
" 1)-Par imposition des mains,. 

"2)-A distance, dans une pièce voisine isolée électriquement « 

"Dans les deux cas, son influence se révéla dans des propor¬ 
tions spectaculaires : on compta 1DÛ% à 11ÜD% de plus de cellules dans le 
"fond du flacon par rapport aux contrôles préalables* 


"Cette expérience a permis de montrer un effet PK au niveau 
" cellulaire - humain . C’est sans doute un des facteurs principaux mis en 
"action dans la guérison PSI<" 

(Psilogie n- 6, 4-trimestre 1978) 


LE 6e SENS DE L’HOMME 

"□5TRIAKOV s chercheur russe, estime que l'homme possède un 
"sens de 1 ! orientation, Il l’a établi sur lui-même* Il a remarqué que 
"lorsqu'on fait un électrocardiogramme la hauteur des dents du diagramme 
"dépend de la position du corps* A sa demande, l’infirmière qui partici- 
"part à l’expérience, faisait des dizaines de cardiogrammes, en orientant: 
"consécutivement le malade dans tous les sens* 

"L'observation s’est confirmée : il existe une position du corps 
"optimale par rapport au nord., position dans laquelle la hauteur des dents 
"de l’électrocardiogramme augmente sensiblement* 

"Si l’hypothèse que l’homme a un sens de 1’orientation se con- 
”firme, on peut apparemment le développer comme n’importe quel autre sens- 
"Il n’est pas exclu que le choix de l’orientation optimale dans l’espace 
"augmente l’efficacité de certains médicaments et moyens de traitement-" 

( "Moskovskaia Pravda-T raduc tion "Spoutnik" de septembre 

1978 ) 

La revue de Pékin» "HIJNG TCHI" (Le Drapeau Rouge) accuse l’URSS 
de retour à une religion sans croi>o Elle attaque spécialement les recher¬ 
ches dans le domaine de l’occultisme et elle mentionne las expériences so¬ 
viétiques en vue de "photographier" les installations■militaires étrangères 
au moyeu d v un "oeil intérieur" fourni par la perception extra-sensorielle- 
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DU COTE DES GUERISSEURS 


Monsieur DESSUART veut mettre de l’ordre chez les guérisseurs : 

M Affirmant récemment à Paris* au cours d’une conférence de presse* que 
”la voyance ancienne, à chapeau d'astrologue, était, morte - car nous e n t - 
" i u 11 b uüi ici 1 5 ère du Verseau - il a annonce la "création officielle de 
”1 1 ORDRE DES PARAPSYCHOLOGUES” qui doit donner à la profession ”5A DIGNI- 
”TE ET SON IDENTITE". 

"Monsieur DESSUART s’est défini comme un médecin de 1 f âme - corn- 
"me un avocat at un confesseur aussi - et a pris le soin de rappeler en 
"préambule que les voyants ne sont jamais infaillibles." 

("Le Monde" du 26 novembre 1978) 


Mais en Suisse, dans le canton d’APPENZELL, 200 guérisseurs sont 
autorisés à exercer librement leur pratique, qu’ils soient médecins ou 
non."Le canton d’APPENZELL est le seul canton en Suisse à permettre aux 
"naturopathes d’exercer leur pratique en toute liberté. 

"Les "guérisseurs" appenzellois sont chiropracteurs, magnétopa- 
" thés , phytothérapeutes, homéopathes, acupuncteurs ."/,../ 

"En Allemagne, il existe des écoles de formation de "guérisseurs" 
"si l’on peut se permettre d’employer ce terme un peu galvaudé ; il y a, 
"par exemple, des écoles où l’on apprend l’iridologie. En Appenzell,il 
"n’existe encore aucun examen officiel. Le Docteur VOGEL aimerait bien 
"en instituer un afin d’éliminer tout charlatanisme et pouvoir ainsi 
"reconnaître tout le sérieux de ces pratiques naturelles» 

"La plupart des guérisseurs sont suisses-allemands, très peu 
"sont suisses-français." 

"Des malades d’Allemagne, d’Autriche, de Hollande, de Suède, de 
"France, d’Italie, viennent se faire soigner dans ce canton. Ils viennent 
"souvent malheureusement en dernier recours, après avoir essayé la méde¬ 
cine respectable et reconnue." 

(Le Monde du 12 novembre 1978) 

... 

"Au Swaziland, "les sorciers" vont obtenir un statut équivalent 
"à celui des médecins formés à l’occidentale". Cette réhabilitation, qui 
"bénéficie du soutien de l’Organisation mondiale de la santé devrait per¬ 
mettre à l’Afrique de parvenir à une couverture médicale suffisante, 
"objectif impossible à atteindre sans le concours de la "médecine tradi- 
"ditionnelle"- 

"Le Daily Telegraph ajoute qu’un "mouvement identique se dessine en Zam- 
"bie pour donner à la sorcellerie le rang d’une profession /médicale/’’ , 

"De même, "Le Nigeria a décidé d’adjoindre à l’hôpital universitaire de 
"LAGOS une faculté de médecine traditionnelle"." 
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-100 MARKS LA REINCARNA I ION 


"Autrafoia, les gens tentaient de secouer leur "stress" en al- 
"lant voir leur curé ou un quelconque médecin. Aujourd'hui, ils se re¬ 
trouvent, chez un gourou indien ou des moinoB orientaux - ou encore chs 
"THORWALD DETHLEF5EN, - transformés en lapina, voire en cailloux du Rhin . 
"A la télévision, ce psychologue diplômé a montré comment il replaçait 
"ses clients dea siècles en arrière en les hypnotisant. Depuis, son télé¬ 
phone n'arrete pas de sonner,, Actuellement, 1 b délai d'attente pour ure 
"réincarnation est de deux ana„ DETHLEF5EN a pourtant engagé deux rnéde- 
"cina, deux paychologuoe et un astrologue (...), "Noua ne faieone pas 
"de prédictions, expliqua-t-il, mais nous offrons daa horoscopes de bâ¬ 
te, par écrit, au prix de 250 marks," 

"Pour 200 marks, on peut avoir son horoscope sur mini-cassette. Et une 
"heure dB consultation astrologique lui rapporta la même somme qu''uno 
"réincarnation : 100 marks." 

("Die Walt* -R.F.A.) 


H 



Monsieur MARION GUDERSKI, représentant dea UFDLOGIS IIrS 
POLONAIS fait un appel à JIMMY CARTER, à KURT WAIDHEIM, et â TOUS LES 
GROUPES UF0LQGIQIJES DANS LE MONDE pour qu'une coopération s'organise 
dans le but d'établir un nouvel état d'esprit afin de se railrt’i'p P fît f& 
A ACCUEILLIR LES OCCUPANTS D'OVNI, 

MARION GUDERSKI 
134 HAL5TEAD Avenue BUFFALO, 

NEW YORK 14212,, 


Dans notre PROCHAIN NUMERO i un texte de C A B A L A Serge 
"DISCUSSION SUR LE PRINCIPE DE RELATIVITE 


- 29 . 



TRIBUNE LIBRE. 


DES DOLMENS AUX O.V.N.I. : LA DECOUVERTE DU "C A R N U T E» 

+ + + + 4 * 4 * ^ 4 > 4 « 4 * 4 * 4 » 4 » 4 * 4 » 4 » 4 * 4 * 4 » 4 * 4 »*^ + 4 ^ 4 » 4 » 


Au début du mois de Mars 1978 v un chercheur français Georges 
BRUNQT, qui ne s’était dans le passé que très peu intéressé au problème 
des Ü.V # NuI,en raison surtout du manque de temps dû à ses importantes 
activités professionnelles et aux impératifs de sa vie familiale, a étab¬ 
li les premières relations mathématiques et géométriques entre les don¬ 
nées observées à partir de voies suivies par les modernes 0 • V. I\L I • (ou 
LL F . □ ) . 

Au cours de sa carrière professionnelle, il a essentiellement 
traité des problèmes d'études de marchés, de prévisions, de production, 
de choix, de commercialisation, de distribution, et de transport» 

Ce qui a marqué le mois de Mars 1978, c'est qu'à cette époque il 
a, pour se distraire, tenté d'appliqueries méthodes qui ont fait le suc¬ 
cès de ses prévisions en matière industrielle et commerciale à quelques 
aspects des points d'observations d ' ü V NI de notre tempso 

Et il lui est apparu que des relations mathématiques et géomét¬ 
riques existent entre les diverses voies de circulation qui ressortent 
d'une première étude géographique des points .reportés sur une carte , et 
que ces relations sont de meme nature que celles observées à partir d’an¬ 
tiques et importants monuments et repères établis au sol de France depuis 
des millénaires, dont les dolmens, menhirs, etc,^ 

Et après avoir ainsi étudié des voies qui entourent notre pla¬ 
nète TERRE il a été surpris de ce que les au'Leur s qui uni Lia lié ces 
questions, ou du moins ceux dont il a entendu parler, se sont surtout 
penchés sur des régions lointaines ; les pyramides d'Egypte, les sta¬ 
tues de la mystérieuse île de pâques, l’Amérique Centrale, le nord de 
l'Amérique du Sud» 

Dr, le chercheur' indépendant Georges BRUNÜT a effectivement re¬ 
trouvé des liens ou liaisons qui unissent ces divers vestiges entre eux, 
mais il a entrepris de se pencher plus particulièrement sur les traces 
de ces voies antiques sur le territoire de l’Hexagone français* 

Il s’est donc attelé à étudier de près, à l'oeil nu puis à la loupe, la 
carte de la France entière puis celles des différentes régions. Il a 
ainsi réalisé un certain nombre de découvertes passionnantes qui feront 
un jour de sa part l’objet de déclarations et de publications « 

Le 3 mai 1978, quelle n’a pas été sa stupéfactioi i, à la lecture 
de l’une des cartes achetées en une simple librairie, d’entrevoir une 
figure à allure humaine ou humanoïde qui paraissait se dessiner à par¬ 
tir de la disposition de monuments inscrits sur cette carte dans sa 
forme première c, 

Il a alors pris un crayon et une règle , et il a commencé à relier ent¬ 
re eux tous les points jouissant de la même caractéristique ; émerveil¬ 
lé du résultat, il a mis en cause sa découverte mais a dû s'incliner 
face aux données balistiques, mathématiques, et logiques de ce tracée 
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Il ne désire pas révéler pour l'instant la région de France où se situe 
ce schéma qu'il considère comme l'inscription au sol d'instructions 
destinées auy cosmonautes préhistoriques, qu'il a baptisés du nom de 
"C A R N U T E 5" de CAR ~ Véhicule , engin 

et NUTE ■■ Navigateur, Pilote (contraction de NAIJTE). 

Le schéma ainsi établi fait l'objet du point de départ de 
l'ouvrage dont il vient d'achever la rédaction en quelques jours seu¬ 
lement et pour lequel il attend un éditeur prêt à diffuser cette 
spectaculaire révélation. 

Le dessin obtenu présente de grandes similitudes ou analogies 
avec divers autres vestiges antiques, dont des pierres taillées (au 
Mexique notamment) et à des représentations publiées par divers auteurs 
à partir d'éléments recueillis dans plusieurs parties du monde. 

Ce qui est étonnant, entre autres, c'est que les observations 
que l'on peut faire sur ce dessin au sol, en matières mathématiques, 
géométriques, etc, sont pour le moins voisines de celles qui viennent 
à l'esprit lorsqu'on observe la répartition statistique des points 
d'atterrissages d'OVNI ou la disposition des implantations mégalithi¬ 
ques, ce qui doit faciliter la lecture "vu du ciel". 

Une autre découverte, ou plus exactement une autre observa¬ 
tion, et qui e9t de taille, bien qu'apparue au chercheur que plus de 
trois mois après concernant ce "CARNUTE", c'est que cette figure 
s'inscrit parfaitement à l'intérieur d'un demi cercle de dimensions 
spectaculaires. 

Il faut préciser enfin que l'on s'est à juste raison exta¬ 
sié sur les "grands" dessins su sol de NASCA, PI SCO, ainsi que sur 
les "grandes" dimensions dus pyramides d'Egÿpté'; qüi constituaient 
peut-être eux et elles oubgi des repères au sol pour les antique 
pilotes d'OVNI mais il convient do préciser aussi que la découverte 
effectuée par le chercheur dauphinois Georges BRUNOT (il est né donc 
le département de l'Isère, près des limites de le plaine de Lyon) 
les dépasse toutes en dimensions, en ce que la figure tracée sur le 
sol de France depuis de9 siècles s'inscrit dans un demi-cercle de.... 
PRES DE 25 KM DE DIAMETRE ! ! ! 

C'est d ' ailleurs • s ans doute en raison de ces dimensions gigantesques 
que personne apparemment n’avait "lu" dans la passé un tel signe qui, 
nous l'a précisé le chercheur Georges BRUNOT, n'est pas le seul , et 
de loin, inscrit sur le sol de la France où nous avons l'honneur et 
la chance de vivre. 


Tours personne intéressée par les découvertes de ce chercheur 
dauphinois ou qui désire lui apporter son aide sous quelque forme que 
c.ra soit peut entrer en contact avec lui en lui écrivant avec une en¬ 
veloppe-réponse timbrée précisant bien l'adresse du contact souhaité 
et en se recommandant du Bulletin de l'Association des Amis de Marc 
Thirouin, et en précisant la forme d'aide ou de collaboration propo¬ 
sée. 

Don adressa est la (suivante : Georges Brunot, 13.. P .79, 17201 RO Y AN Cecfex 
D’avance, il nous charge de voue remercier. 
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Bibliothèque. 



- LES OVNI EN BRETAGNE par Jean-François Boedec(ed, Fernand Lanore) - 

Un ouvrage qui tente de faire le point sur les 

obser\/ations t d v ü\/NI dans la région bretonne* Le problème a été traité 
de façon radicalement nouvelle et analysé sous un angle particulier. 

- LE TRIANG LE DES BERMUDES BASE SECRETE D'OVNI - par Jean Prachan (ed,Bel- 

fond)- Un ouvrage qui 

tente à nouveau de prouver: 

«Que l'Atlantide repose sous les eaux du triangle des Bermudes, 

«Que les Atlantes y ont aménagé des bases secrètes d'OVNI ou DPNI (objets 
plongeants non identifiés) 

•Et pour faire la part belle à une obsession à la mode, de prouver que 
les Atlantes protègent d'importants gisements d'uranium pour éviter 
une guerre atomique» 

-LES APPARÏ TIQN5_DE BAY5IDE - (Nouvelles éditions latines)- U n ouvrage où 

les OVNI apparaissent comme des fauteurs 

sataniques d 1 illusion» 

- LES GOUFFRES DU COSMOS - par Pierre Kolher (ed 9 France-Empire)-Depuis 

dix ans, les astronomes ont entrepris une chasse 
acharnée pour découvrir des astres étranges et invisibles, qui ont la 
curieuse propriété de s'effondrer sur eux-mêmes en retenant leur propre 
lumière et en aspirant tout ce qui se trouve à leur portée» 

Ces astres fascinants, ce sont les TROUS NOIRS.,.. 

- ALERTE GENERALE AUX OVNI - par Léonard Stringfield,préface du Major KEYHOE® 

(ed,France-Empire)* 

Le nombre record des observations concernant les OVNI date de 1973, L'ob¬ 
jet du livre de Léonard hLStringfield est, précisément, d'exposer de nomb¬ 
reux cas, absolument irréfutables, d'hommes et de femmes qui ont été irrp- 
1icfués dans des évènements plus étranges que n'en pourrait imaginer le 
meilleur romancier de science-fiction» 

- INVENTAIRE DE LA PARAPSYCHOLOGIE - par le professeur H.Van Praag (ed, 

France-Empire)» 

Cet "Inventaire de la parapsychologie" marque le début d'une nouvelle cci 
lection qui a pour but d'informer le lecteur des travaux et des progrès 
continuels de cette science» 
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- L'UNIVERS MENTAL SANS FRONTIERES - Par Léo Talamonti (ed s France-Empire)- 

Léo Talamonti brosse dans ce livre un 
vaste panorama de phénomènes paranormaux. Chaque chapitre est consacré 
à une catégorie de ces phénomènes présentés dans un ordre progressif : 
fn,ûtiens synchrones, alertes télépathiques, pensées partagées► rendez- 
vous mentaux, interview occultes, visionnaires du calcul, musiques t r a rs - 
cendantes, télékinésie, télétransport y etc. 

- HISTOIRE MONDIALE DU DELUGE - Par Maurice et Paulette Déribéré (ed, Laffont) 

Les auteurs analysent scientifiquement, sur 
des bases géographiques, géologiques et archéologiques, tous les délugæ: 
celui de la Bible, mais aussi le maya, le chinois, le polynésien * . * Des 
explications nouvelles et une question : l ? Apocalypse sera-t-elle un 
autre déluge? 

- LES DERNIERS PROPHETES POUR L f DCCIDENT -Par Guy T a rade,(ed, Laffont), 

Prédictions des derniers prophè¬ 
tes sur l’avenir de notre monde».. 

- ANTHOLOGIE DE L’AU-DELA - Belline, ed, Laffont a l 1 auteur présente les tex¬ 
tes et les témoignages les plus marquants du 
monde occidental sur l’au-delà.» 

- LA MEDECINE SECRETE DES GENS DU VÜYAGE - Par Pierre Derbon,(ed, Laffont: 

Les énigmes de l’univers)» 

- ARCHITECTURE SACREE - Par Pierre Carnac ^éditions Dangles) Le symbolis- 

rn u lj a în p j. « i :i _l a. x « f ü r ru e s . 

-LE GDLEM ET LA CONNAISSANCE - Par A B D.,3rad , ( ed, Dangles ) -A partir de 

considérations traditionnelles sur 1 r al¬ 
phabet hébreu, les séphiroth, l’auteux dresse dans ce livre une vaste 
fresque,très dense et particulièrement documentée sur l’itinéraire de 
1'hébraïsme et de l’islamisme. 

-LE S MEDECINES DE L’ASIE - Par Pierre H U ard, Jean Bossy et Guy Mazars. 

(éditions du Seuil). 

- CODEX MENDOZA -MANUSCRIT AZTEQUE - (Editions Saghers)- Le plus remarquab¬ 
le des anciens livres mexicains, accom¬ 
pagné ri ? 11 n commentaire sur la signification de chacun de ses détails, 
commentaires rédigés par un contemporain selon les explications directes 
et le conseil des Aztèques eux-mêmes 


-Un livre pour se soigner grâce aux vibrations et radiation 
un cours d’hypnose, un cours d’hypno-magnéto-thérapie par 


b t c 


s'adresser à 


CHAMBRAUD J P „ 

22, Quai Fulchiron 22 
69005 - LYON, 


s huamines ; 
correspondance 
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Enquête/. 


-ATTERRISSAGE AVEC PRESENCE D ' HUMANOIOES- 


Enquête du G R I P H Cl M, effectuée par Messieurs BEDET et 5ERINI, le 
22.2.1978. (Marseille) 

Date de l'observation : 24 juillet 1977. 

Lieu d'observation : Alpes de Hauts Provence (04), carte Michelin 81, 

échelle 1/200 000 ème , Plis 15 et 16 (villes prin¬ 
cipales : 5t-Etienne-les-0rgues et Volonne). 

Témoins ; Monsieur GAIRAUD Auguste et Madame GAIRAUD Madeleine, commer¬ 
çants à Marseille. 


"Nous sommes sur une petite route nationale n s 951, entre le 
pays de CROIS et MALLEFOUGAS5E. Il est entre 22h3D et 22h45... 

J'étais avec ma femme en voiture, nous avions soupé dans ma famille et 
nous rentrions chez nous.La route était sinueuse... Soudain, à la sor¬ 
tie d'un virage, une énorme lumière éclaira le côté de la route, entre 
les arbres et en contrebas. Il y avait un espace dégagé et cette messe 
de lumière était posée à terre. Il y avait comme un éclairage plus in¬ 
tense à l'intérieur de cet objet, et, devant, deux hommes. Aussitôt, 
j'ai ralenti, mais ma femme fut soudain prise de panique et voulut par¬ 
tir le plus vite possible tellement cette chose ne semblait pas natu¬ 
relle- " 

-Enquêteurs:"Vous avez une voiture à essence 7 
-Réponse : "Oui 

- E : Lequel des deux a vu le premier cette lumière7 

-R : 0h, je crois, tous les deux ensemble, c'était tellement éclairé, on 
ne pouvait pas le manquer en pleine nuit. 

-E : Dites-moi, c'est formidable, vous avez eu une illumination de l'au- 
delà? 

-R : Mais, Monsieur Bedet, nous avons vu comme je vous vois! 

-E ; Oui, je plaisante, je voulais dire une situation que bien des ufo¬ 
logues, envient? 

-R • Peut-être, mais nous n'avons rien voulu! 
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-E : Comment étaient 1 rs candi bions météo 7 

-R : Très bonnes, il faisait bon., on voyait 1 rs étoiles* 

-E ; Pouva z -vous évaluer la grosseur de l'objet lumineux? 

-R : (Monsieur Guiraud,) J r ai évalua environ 7 à 0 mètres de long- 
-E : Cette lumière était nomment? 

-R : Une lumière i i )Cr uy ableinen t lumineuse > qui i disait mal aux yeux, 

-E ; De quoi genre - * de quelle couleur ? 

- R : (Mme G a i r a u d ) Ü n aurai f d i 1; d u b 1 a n c et bleu mêla n g é s .. « « 

(Monsieur G airaud ) Vous avez vu la soudure au chalumeau, et bien 
on aurait dit ce bleu de la flamme, mais 1..r è s intense „ 

-E : Plus intense, cela est peut-être? du à la masse importante, et une 
flamme de chalumeau v on peut la regarder sans danger? 

-R : Gui».-Toute la masse était de cette couleur, 

-E ; Et cela vous faisait mal aux yeux? 

-R : et bien mal aux yeux, .avec de petites larmes qui coulaient, cela 
nous faisait regarder à travers les cils! 

-E : Cela devait être plus puissant qu'une flamme de chalumeau, plutôt 
soudure électrique? 

-R :üui, c'est cela, je cherchais, comme de la soudure électrique, vous 
avez raison. 

-E : Et toute cette masse était de la même couleur? 

-R : Gui, toute, ça éclairait les arbres,et jusqu'à la route. 

-E : Vous avez dit tous les deux avoir vu des hommes, combien ? 

-R ; Qui, il y avait deux hommes debout devant l'objet et de chaque 
côté de celui-ci- 

~E ; Pourquoi dites-vous des hommes? 

-R : Ils étaient debout, avec des jambes, des bras,., enfin comme nous 
quoi ! 

- E < - • on, d i s o n =$ q u ; i i s. u v a i. u n v 1 a b o t m e h u m aine ? 

- R ; Qui. de forme hum a i n e % comme vous et it o .i. - ficus les avons bien vus. 

- E : Les t r a i t s d e 1 e u i v i s âge é t aient o o rn ment ? 

-R ; G n ne p n u va i t pa s v air 1e u r v i sage, à c au se de ce 11 e 1 u mi à r e, 

- E. : Et vous . M a t J a m c? G a i t: a u b 7 

-R : Moi non plus, je n'ai pas vu leur visage, mais je distinguais ces 

deux hommes q u i é t a i Élit é c 1 a i r é s p a r la lumiè.t e v mais plus sombres. 
-E- : □ ù se tenaient-ils? 

-R : Un peu en avant et ... de chaque coté de l'objet- 

- E : Quelle grandes r a v a i e n t-ils . g - ? 

-R : ( M r o G air aud ) G h 1 ni fi D ou 1 rn 6 5 , „ * 

(Mme G air aud) Ue la taille cou rai*’, te, tenez, comme vous environ-. .. " 

M o r. ss i o u r de d et se m r 3 . t debout*- .. - 
-E ; "Vous s a v e z combien je me sure ? 

-R : Dh. , - peut-être entre 1m 6 5 ou 1m 6 7. 

- E ? Je mesure I m 6 3 c ’ }■: s t p a s m al Mr. Guiraud, A quelle distance et a i t 

1 1 objet? 

~R ; d T estime à environ 4Drn ou 45m à peu près*. 

-E ; La n uit „ c'est difficile-.- Les humanoïdes p o r t aie n t-i1s des vête¬ 
ments? 

-R : Qui. certainement-, ils avaient comme une c o rn b i n a i s o n de mécanicien. 

-E : Us étaient en panne avec leur engin *,."(on rit un peu)- 

-R : "Gn aurait dit des silhouettes comme des pilotes d'avions avec un 

casque un peu gros sur la tête- 

.E : Av aient-ils quelque chose à leur c einture ou sur leur vêtement? 
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R : Non, je ne me souviens pas avoir vu quelque chose» 

E s Monsieur Gairaud, votre voiture est-elle tombée en panne? 

R : Non, j'ai ralenti et je me suis presque arreté en face de l'objet# 

E : Alors, vous avez assisté assez longtemps à ce phénomène? 

R ; Je vais vous dire ; nous avons été surpris, puis ma femme a eu peur 
et me dit de partir. 

E s Comment vous sentiez-vous, MonsieurGairaud? 

R ; Je regardais cet objet, et malgré l'étrangeté, j'avais de la curio¬ 
sité, mais ma femme étant prise de panique, je repartis et nous som-i 
mes rentrés à la maison* 

E : Je me mets à votre place, devant cette lumière rouge, vous avez pensé 
à un feu? 

R ; Non, non, ce n’était pas rouge, mais comme de la soudure électrique* 

E : Vous avez raison, vous avez dit au début bleu at blanc, dites-moi, 

Monsieur Gairaud, vous avez dit que vous ressentiez de la curiosité, 
mais comment cela? 

R 5 Je n'étais pas tranquille, j'avais peur et j'étais curieux en même 
temps, st puis, voyant ma femme dans la "pétouche" comme on dit à 
Marseille, j'ai remis en route la voiture et j'ai filé tout simple¬ 
ment. 

E : Et en regardant cet objet lumineux, vous ne pensiez pas à quelque 
chose? 

R : Si, je pensais à une expérience de l'armée ou de l'observatoire de 
St-Michel de Provence. 

E ; Et vous croyez qu'il y a des expériences? 

R : Au premier abord, oui, et puis sur ces entrefaits, nous avons eu 
comme cliente la Dame du Directeur de l'observatoire de St-Michel. 

E : Ah oui.-o Je connais ce Monsieur, mais poursuivez. 

R : Et bien nous parlons de cette affaire à cette dame et elle nous ré¬ 

pond ; "Monsieur Gairaud, il n'y a pas d’expériences à terre en 
dehors de l’observatoire St-Michel. il est certain que vous avez 
vu un QVNI, vous en parlerez à mon mari. 

/#■■/ 

E ; La forme était comment? 

R : ün pouvait la comparer à un bol, ou un parapluie retourné, posé à 
terre . 

E * Avez-vous vu une structure comme des tiges ou antennes? 

R : Non, nous n'avons rien remarqué, le dessus était plus sombre et 

allait jusque sous les arbres. 

E ; Pendant le temps de l’observation, vous étiez tout seul? 

R ; Oui, oui, et même après que nous sommes repartis, nous avons fait 
au moins 10 km sans rencontrer une voiture. 

E : Etrange, c'est toujours pareil, sur des routes désertes*.. Quand 
vous êtes reparti, vous avez regardé dans le rétroviseur, vous n' 
aviez pas envie de regarder de plus loin? 

R : Oui, bien sur, mais ma femme commençait a me ficher la frousse. 

E ; Madame Gairaud, vous me dites que vous aviez peur, expliquez-moi 
cette peur? 

R : J'avais une frousse terrible, je tremblais, js voyais ces êtres 
qui semblaient nous regarder, j'étais angoissée. 

E : Et vous, Monsieur Gairaud? 
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J e n * a i p a s de r a d i □ ri ans i;% a vol i u r e * 

Pendant les n u i t s su i v' a n t y u a v ai- v ou s bien d g ■ m i tous les deux? 

Non, arrivés chez mus, nous n'avons pas l'rirmé l ? oeil : * nous avons 

reparlé de cette chose, et puis nous avons eu mal aux yeux, ma -Fem¬ 

me plus qu e moi. 

A ye z-v o us consulté un médecin i P□u r q u oi votre femme plus que vous? 
Non, pas de médecin, nais si cela m'ait duré, oui ; moi je porte des 
lunettes fumées p □l r conduire* 

Des lunettes de vue 7 T voies voix’ un peu. * ,♦ . ( De«s lunettes fumées m a r - 
r uns o r d i n a i. r c s } * ■ 

*A viez-vous d a n s y otre voiture par exemple. - - uf* chien? 

Non. r 1 a n d v s i; ü u L.. 

Avez-vous entendu du bruit autour de l’objet? .*-> Par exemple des’ 

grillons, des oiseaux de nuit, le bruit de votre moteur..« 

Juste mon moteur qui devait se trouver au ralenti. 

Je vous demande a tous les deux si vous aies croyants, et pratiquante 
Oui, nous sommes croyants, catholiques et très pratiquants - 
Les phares de votre voiture se sont-ils éteints 7 
Non, ils étaient en ccder 

P e n ta e z - v o u s que cela p o u r r a i t - ê t r e une apparition de Dieu? 
hè là!. *„• Ce n : est pas une apparition comme ça, c ? était bien réel, 
e t concret^ en t r p. 1 e s a î: b r u s • * . 

\/ l: u b o L.* à . ; : : 1 :: t ; d .v * c c p h n *' n c u t .1 1 c b j c J : éclairé 7 

b i e r: - s U t: , 1 : o b j s ■. é u 1 ; 1 i r .*j n b 1 e s a rbres et jusqu : à 1 a r o u t e , 


r o - 

□ ci 


uu nous étions■ 

î Avant votre o b s s v. - u ;i on , p e n s i ex-- v ou s que les □ V NI existaient? 

; Oui, nous a v i □ r. B lu une o u deux i : uis cela d a? n s les journaux, mais 

m a i n t e n a n t q u e h □ é n o v o i > s v n c: e truc , si c'est cela les OVNI* al o‘.r, ; 

j c dis oui. iis à xis t e n % 

Vous avez fait la guerre ou votre s e r vic e militaire 7 
pendant la guerre ; r ]y fri sis dans la r é s i s t a n c e 
Vous avez v a des conférences sur les OVNI?. , c 

Non, vous savez, avec le magasin, on n’a pas beaucoup de temps r. 

Vous avez lu des livres ou des revues sur les OVNI ?, * . 

non..c 

et pendant l’observation l'objet et les humanoïdes ont-ils bougé 7 
non, nous n • avons rien remarqué*.. La lumière est restée de la mêiit 
intensité.-. 

P o u v e z - v a u s estime r J. e t m ir p s d e v o t j: e observation? 

Oh! Environ 30 secondes a une minuta* 

Quelle était. 1 a h a u t e u r de l'objet? 

(Mme G air sud j Je pense? que c était la hauteur dur acacia, je d i r J i s 
2m à 2 m50 environ. 

Cela fait un beau volume? V avait-il des hublots ou ouvertures 7 
: Non. pas du tout* il n’y avait que cette lumière et un foyer plus 
intense. 

: V a us avez é t é a 1 a g e n d r me rie 7 t - 
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-rR s Non, nous sommes rentrés à la maison le plus vite possible».. 

-E ; Vous avez gardé votre observation pour vous tout seul jusqu y à 
aujourd 1 hui? 

-R : Non, quelques temps après nous avons raconté à notre famille, et 
mon neveu Jean nous a dit qu’il avait vu lui aussi un engin en 
vol du coté de Manosque, mais deux ans avant nous» 

- E : Vous êtes repassé aussitôt par cette route? 

-R : Non , nous avons attendu plusieurs jours, ma femme avait encore un 

peu la frousse «. 

-E : C'est dommage que vous n’ayez pas relevé plus de détails, dans la 
nature , cela aurait permis de retrouver 1 1 endroit. 

-R : Ecoutez, vous faites de la voiture, et bien je me demande si vous avis 

été à notre place, si vous auriez pris des relevés dans la natu¬ 

re, moi je n’ ai pas pensé à cela. 

-E ; Saviez - vous qu’il existe des organismes privés s'occupant des 
□ VN I ? 

-R : Non ... Mais maintenant oui! 

-E : Comment avez-vous eu connaissance de notre existence? 

-R : Nous avions entendu parler Jean-Claude BDURRET sur J.es ÜVNI à la 
télévision, nous voulions lui écrire, et une personne nous a donné 
votre adresse. 

-E : il est dommage que vous nous ayez contactés un peu tard, il n’y 
a certainement plus de trace... Nous irons faire un tour sur les 
lieux... 

-E s Aimez-vous la lecture, la musique ou la peinture? 

-R : (Madame G.) J’aime les belles choses de la nature» 

(Mr.G) Moi, j'aime la musique classique et l’opéra, mais nous n ' a- 
vonc guère le temps * . 

-E : Vous aimez les animaux? 

-R : Gui, je les aime, mais plutôt dehors qu 1 à la maison. 

-E : Vous pensez que la vie existe dans d'autres galaxies? 

-R : Gui, certainement, la vie existe en dehors de la Terre, j'y crois. 

CONCLUSION DES ENQUETEURS : 


L'enquêteur Monsieur Bedet est allé sur cette route, a effectué 
à pied 7km» Il fallait retrouver sur le côté de la route, une distance 
de 40 à 45m, ensuite,un espace pouvant recevoir un engin de 7 à 8m de 
long, et de 2m à 2m50 de haut ne touchant pas les arbres (principale¬ 
ment des chênes en cet endroit). Trois endroits sont possibles sur cette 
route, correspondant aux pesures approximatives, et ceci plus bas que 
la route,dans la direction Sud. Dans la direction Nord, de l'autre côté 
de la route, il y a quelques villas, le terrain monte. C'est une région 
de cueillette de champignons réglementée par une carte journalière à 
prendre au village voisin. A part cette route, il y a de la culture de 
blé. Cette route est verdoyante. 


ETUDE GEOLOGIQUE : 


Une source a été trouvée sortant des rochers et allant vers l'un 
des endroits où un objet aurait pu se tenir. Le terrain sédimentaire est 
du Génomanien inférieur et supérieur» Il y a une faille visible. Si 
l'on suit la route à pied, on rencontre quelques carrières en exploi¬ 
tation. 
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LE CATALOGUE 
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\ de NATIONALITE / 


Je voudrais acheter un de vos 
jouets pour mes ENFANTS 
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UNE BDULE LUM IIMEU5F PD5FE DANS UM CHAMP A MËZILHAC (Ardèche) 


Enquête de M .> PAITARD Jean-Pierre, effectuée le 5 avril 197 7* 

Rate de Inobservation - Probablement en août 1975, à 2lh30 environ 
Témoins ? Mademoiselle CViviane , 13 ans v lycéenne 
Mademoiselle T.Myriaffi , 15 ans, lycéenne. 

Lieu - Village de MËZILHAC (07), Lieu-dit "La Moutasse”, 

Altitude 1150m 

Carte d■Etat-Major : PRIVAS -File XX1X-37 ~Ech : 1/50000 
Carte Michelin n 9 93 -Pli 16„ 

Durée du phénomène : 3 minutes environ. 

0 - 0,0 

Il était environ 21h30 , à la fin du mois d'aout 1975, lorsque 
Mademoiselle C, a c c o m p a g n é e de sa camarade de vacances, M a d e m ois e11 s Tu, 
dont les parents sont boulangers à Avignon, allaient chercher les 
vaches de Mr, C 

Arrivées au lieu-dit u La Moutasse", à quelques 50 m au nord-est de 
MËZILHAC, les deux jeunes filles allèrent chercher les vaches qui se 
trouvaient au sommet de la colline qui forme le préo 

Le chien, arrivé au sommet de la colline^est redescendu " à fond 
de train”, selon 1■expression de Mademoiselle Cl 

La colline a une hauteur de 50m environ ; Viviane C. et Myriam T« 
ont alors escaladé la colline afin d'aller chercher les vaches ; arrivées 
au sommet et à environ 2.0m d'elles, elles ont découvert un objet rond , 
jaune—rouge lumineux, situé au bas de la colline*, de 1 ’ autre coté de 
cclle-cio 

Une boule de 2 mètres de diamètre environ était posée ou semblait 
posée près d v un bouquet de genêts., Le témoin ne se souvient que vague 
ment avoir distingué des pieds, au nombre de trois p r o b a b 1 e m e n t « 

La boule était à environ 30 ou 50cm du solo 

L ? o b j e t était bien rond, très brillant, le sol était légèrement 
éclairé, le dessous de la boule était plutôt vert, et le dessus jaune. 

Le vert concernait surtout le tiers inférieur de l'objet* 

L.es témoins furent assez impressionnés, mais d’après Mademoiselle 
Cu que j’ai seule rencontrée, elles ont observé l'objet durant peut- 
être 3 minutes. 

Durant ces 3mn d 1 observation * les témoins n’ont entendu aucun 
brui t. A un certain moment, le jaune de la boule est devenu rouge léger. 
L.a lumière diffusée n’était pas très intense, mais éblouissait les té¬ 
moins lorsqu’elles regardaient l’objet^Sur l’instant, aucune réaction 
ne sembla se produire sur les témoins, si ce n’est une grande peur. 

Aucun effet secondaire ne fut ressenti par les témoins dans les jours 
qui suivirent* 

La peur les chassa, et Mademoiselle C, courut appeler ses parents 
(ce qui v après vérification 1 , demande environ 2 à 3 minutes, en cou¬ 
rant) , 
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Plusieurs personnes sont alors revenues en contournant la col¬ 
line par un chemin, et cela, au moins 15 minutes après le retour des 
jeunes filles. 

Pendant ce temps, quatre vaches étaient parties toutes seules. 
Aucune trace n'a été visible lorsque les adultes sont arrivés sur le 
tciiuin, ni en plein jour le lendemain. 

Mr.C a précisé que les vaches ainsi que le chien étaient éner¬ 
vés d'une façon anormale ce soir-là, lorsqu'il les rentra à l'étable. 

Le chien est mort un an ou un an et demi plus tard, de vieillesse, se¬ 
lon son maître. 

A un certain moment, la couleur de la boule a viré légèrement au 
rouge, sans que le témoin puisse préciser comment, ni à quel moment. 

D'autre part, à aucun moment, les témoins n'ont vu d'ombre ou 
de silhouette à l'intérieur de l'engin ou à l'extérieur. 

Personne ne semble avoir vu l'engin disparaître, cela certaine¬ 
ment entre le moment de la fuite des fillettes et le retour des adultes 
sur les lieux. 

Deux ans après, la peur de Mademoiselle C. existe toujours, à v. 
tel point qu'elle hésite à retourner seule chercher les vaches, dans 
ce champ, la nuit* 

NOTES COMPLEMENTAIRES : 


Le temps était très beau, les étoiles visibles, mais pas de 
clair de Lune. 

Lors de l'enquête, soit presque deux ans après l'observation, 
aucun magnétisme n'était perceptible sur les lieux. En faisant très at¬ 
tention, il semblerait qu'en ce mois d'avril 1977, il y avait un disque 
da lm50 de diamètre, où l'herbe était légèrement moins haute que dans 
la reste du champ, mais cela n'était alors pas très évident. 

D'après les voisins de la famille C., Mademoiselle Viviane C. 
était digne de confiance, on me l'a décrite comme une jeune fille très 
bien. 


******* 

******* 

***** 

***** 

*** 


A NOTER : Cette observation est à rapprocher de celle qui fut faite 
à LE CHEYLARD (Ardèche) , le 29.0.1975, par plusieurs témoins. Il s'a¬ 
gissait d'un objet éblouissant et passant à basse altitude sans aucun 
bruit et à très grande vitesse. Il semblait se diriger vers MEZILHAC... 
selon le témoignage de M.A.René, et il était en forme d'obus. 

(Voir J.C.BOURRET : "Le nouveau défi des OVNI) 





ETRANGE PHENOMENE LUMINEUX A SAINT !.. AT TI ER i ! sère) 


Enquête effectuée le 14 août 1978 par André Chaloin 9 Michel et Rolande 
Dorier« 

Date d’observation î; vendredi 21 juillet 1978, 

Heure s 22h55 Durée r 30 secondes 

Lieu : S aint-La11ier (Isère), Carte Michelin n-77, pli 3 

Témoins : Monsieur Girard Bruno, instituteur,21ans. 

Monsieur Chanron Paul, agriculteur, 52 ans. 

Madame Chanron Andrée, sa femme „ 48 ans, 

Mademoiselle Chanron Françoise, étudiante, 20 ans, leur fille. 
Leurs amis : Monsieur Üurlin Alex, plâtrier, 39 ans, 

Madame Oui lin France,, sa femme, environ 30 ans. 

Météo t Beau temps- 


o c. a - o 

Le groupe d’amis jouait aux boules dans la cour de la Ferme, 
à la lumière d’une baladeuse,. Soudain, leur attention fut attirée par 
un crépitement venant d’un bosquet se trouvant en face d’eux, et situé 
à proximité d’un garage attenant à la maison d T habitationo 

Monsieur Paul Chanron fut le premier à voir un énorme bloc 
de lumière en forme de ”grenade militaire à main” d’un blanc, un peu 
aveuglant, d’une luminosité à peu près semblable à celle du néon, bien 
que plus brillante et ?: eb tée; il rayonnait peu alentours. 

Quand, après quelques secondes > cette étrange lumière disparut, Monsieur 
Chanron s’aperçut vaguement que ”ça illuminait ailleurs, plus haut” ; 
ce doit être à ce moment-là que Monsieur Girard et Monsieur üurlin ont 
à leur tour aperçu 1’étrange apparition, entre les sommets de deux sa¬ 
pins et celui d’un ce ri si F3r , à environ 4 mètres de hauteur ; puis ce 
fut au tour de Mademoiselle et Madame Chanron d’observer le phénomène 
un peu plus bas et plus à droite.tout près du toit du hangar et du mur 
de la maison. 

L'apparition a ainsi décrit un arc de cercle de gauche à droi¬ 
te, non pas de manière continue, mais par apparitions successives, c’esl 
à dire que les témoins ont v u 1 ’ ü \l NI à différents emplacements mais i 1 s 
ne l’ont pas vu se déplacer; à 1 s exception,pRut-être de Monsieur Girard 
qui n’en est cependant pas sûr du tout. 

Le bruit, comparable à celui d’un essaim d’abeilles, quoique 
plus saccadé 9 a cessé en meme temps que le phénomène visuel. 

Il semble que la lueur soit apparue et ai,t disparu sur place comme une 
lumière qui s’allume et s’éteint; cependant, là encore, les témoins 
n’en sont pas très certains : en effet, lors de la phase finale du p h é ••• 
nomène, la lumière de la baladeuse s’est éteinte et 1 ’ attention du pe¬ 
tit groupe fut détournée au profit de cet incident, le courant est 
d’ailleurs revenu assez rapidement. Les témoins sont cependant persua¬ 
dés que le phénomène lumineux n ;I est pas parti dans le ciel, rie même 
qu’il n’est pas venu du ciel. 
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Le chien de la famille qui était attaché à deux ou trois mètres du 
lieu où se produisit 1 1 apparition n’a pas aboyé* contrairement à son habitu¬ 
de, et il est resté ainsi, comme stupéfait pendant environ l/4 d'heure, 
mais il n'a eu ensuite aucune répulsion ou autre réaction bizarre envers 
cet endroitoll a eu la même réaction que les humains : c'est à dire qu' 
il s'est tourné vers le phénomène quand il a eu lieu. 

Les témoins se trouvaient entre 4 et dix mètres de cette manifestation ;œtte dernieie 
n'a produit sur eux aucun effet secondaire, pas même de la peur, pour¬ 
tant Mademoiselle Chanron se dit assez peureuse* 

Le groupe est ensuite allé voir sur les lieux avec la baladeuse, 
mais n'a trouvé aucune trace; nous-mêmes, nous n'avons rien trouvé* 

L'un des sapins semble dépérir : les branches de son sommet sont sèche 
mais cela n'est pas récent et a été causé par du désherbant mis sous le 
arbres» 

Une ligne à moyenne tension passe à une cinquantaine de mètre 
de la ferme* 

Au cours de l'enquête, les témoins ont, séparemment, reproduit 
ce qu'ils ont vu : les reproductions concordent, c'est d'ailleurs un 
enquêteur, Monsieur Chaloin qui a comparé ces esquisses à une "grenade 
à main militaire". 

Les dimensions de cette masse lumineuse qui n'a pas du tout 
semblée matérielle aux témoins peuvent être estimées approximativement 
et modestement à lm de haut sur 50cm de large. 

Plusieurs interventions furent faites auprès de l'E.D.F pour 
connaître l'origine de la panne, mais aucun renseignement n'a pu être 
obtenu ; les disjoncteurs de la ferme n'ont pas sauté*. 

o.o.o 


De nombreux lecteurs seront d'accord avec les enquêteurs pour penser 
qu'il faut placer cette manifestation dans le. cadre des apparitions 
d'OVNI, mais au sens le plus large de la signification de ce dernier 
terme. 

*1 faudrait plutôt dire "Phénomène lumineux: d'origine inconnue"» 
Nous serions curieux de savoir,de la part de spécialistes, s'il peut 
exister des manifestations météorologiques, électriques,ou électro¬ 
météorologiques (combinaison d'électricité d'origine météorologique 
et domestique en liaison avec la situation géophysique )? <. . „ 


0000000 


ooooooo 



o 
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-CIGARE LUMINEUX A BATHFRNAY (Drôme) 


Enquête effectuée per André Chaloin ; Michel et Rolande Dorier,le 
1D juillet 1978. 

Date d'observation : octobre 1975 ou 1976 , H ocre : entre 19 et 20 ho 
Lieu d'observation ; BA’GC RNAY ( Drôme ) f carte Michelin 77 pü 2 
Conditions météo bonne visibilité 

Témoin : Monsieur C h a1é on, maire actuel de la commune 


o , o o o 


C’était au marnert ces semai lies, le témoin était en tracteur ÿ 
en train de labourer J v ur dv. ses champs ? à la tombée de la nuit,lors¬ 
qu 'il vit., à environ lü mètres au-dessus du M Mont-Froid" -colline 
dominant une station de stockage de gaz - un cigare rouge incandescent, 
immobile j en position verticale. 

L'objet, de quatre à cinq mètres de hauteur environ, resta 
dans cette position au moins dix minutes, selon les estimations de 
Monsieur Chaléon ; puis y au moment où ce dernier pensa soit aller voir 
de plus près de? quoi il en .retournait exactement ( car il avait d'abord 
pensé à des expériences faites par l'usine de stockage), soit aller 
alerter des voisins, 1 5 engin y après s'être quelque peu élevé, se mit 
en position verticale et partit en direction du Nord à vitesse modérée,, 
(voir croquis) 

l’tnsiBu l l i i c.) .1 e o i < c uiiip di u x a p u i s s a F. c o de la luminosité de 
1 ? □VNI à celle des phares à iode, la couleur étant, bien entendu, 
différente. 


L. a distance qui séparait le témoin de I ' obj e c était approxi¬ 
mativement de 5□G mètres. 


o » a « o 

L 1 u sin e de st o c k a ge de gaz se situe dans une commune jouxtant 
celle de B A T H E R N A Y ; hrs a n n e „ 

"Ce Lis b Ldtiùu eihploie 30 personnes dont 4 habitants de Ter- 
"sanne et donne du travail aux entreprises qui participent aux travaux- 
"La technique de cette station consiste à stocker du gaz na- 
"turel dont la majeure partie arrive par gazoduc de Fos,qui le reçoit 
"de Hassi R'Mel er: Algérie- dans des cavités créais dans d'importantes 
"couches de sel que l'on trouve dans tout le triangle de Grenoble - 
"Romans - Fain v à une profondeur de 14GÜ mètres et ce sur une épaisseur 
"d'environ 25G mètres. La station est implantée dans la vallée de la 
"Vermeille aux limites des communes de Tersanne, 5t-A\/it et St-Martin 
11 d v Août, et a commencé à fonctionner début 74, après 5 années de travaux» 
"Aujourd'hui., 5 cavités de stockage du gaz sont opérationnelle, 
”4 autres le seront bientôt et d 1 autres encore sont, prévues, 

"i-ES cavités d 7 envi ion 100 GOG m3 ont été creusées grâce à un 
"procédé physico-chimique et peuvent recevoir jusqu'à plus de 140 fois 
"un volume de gaz sous pression- L'intérêt d'une telle station de stocka- 
"ge sous terrain est de jouer ,1e rôle de tampon, stockant et déstockant 
"selon les besoins. ("Peupie-Libre"du 23.6,1978) 


0 , 0.0 
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ACTIVITES 


IL A F! ENCONTRE /AVEC LE EEPAN 


C'est le 12o9cl978 que les groupements privés ufologiques 
ont pu rencontrer à Toulouse les membres du GEPAN (Groupe d 1 Etudes des 
Phénomènes Aérospatiaux ^on Identifiés). 

(Rappelons que le GEPAN est le seul organisme financé par 
le gouvernement pour étudier les OVNI « Sa naissance* à cause de précé¬ 
dents célèbres, tels que la commission C □ N □ 0 N , pouvait laisser craind¬ 
re le pire comme elle permettait d'espérer le meilleure Nous nous en 
étions fait l'écho lors de sa création. )("UF0-informations n- 18;"L'accueil 

fait au ^^^^^g^ c j : j LScre ^ : j_ on avec laquelle se déroula la première année 
d'activité du GEPAN a laissé libre cours à l'imagination et chacun sup¬ 
posait à son gré ce que pouvait faire et savoir ce mystérieux organis¬ 
me. A ceci s'ajoutait la mauvaise humeur' des groupements privés, se 
sentant frustrés dans leur rôle puisque le GEPAN les ignorait délibéré¬ 
ment. 


Aussi ? lorsque celui-ci a rompu le silence pour convoquer 
les représentants des groupements privés français* les imaginations 
se sont, une fois de plus, vite échauffées quant à savoir ce qu'il 
fallait en augurer. 


i e duu u u p 


cl ù b U L. 1 d L a. U I k 


c; H i 


utien et 1 1 


A.A.MoT. était représentée par MM. DUQUE5N0Y, PATTARD et DORI ER « La 
réunion s'est déroulée à Toulouse dans les locaux, du Centre National 
d'Etudes Spatiales * 

Nous ne reviendrons pas en détail sur une réunion qui a 
déjà été commentée par plusieurs revues ufologiques, nous nous conten¬ 
terons de préciser à notre tour nos.impressions. 


Par la simplicité avec laquelle ils ont exposé leurs travaux 
et se sont présentés à nous, les membres du GEPAN pouvaient déjà gagner 
notre sympathie. Certains pourtant auront pu être déçus ; où étaient 
donc les fantastiques dossiers secrets que des esprits avides de mystère 
s'étaient plusà imaginer ? 

Le GEPAN nous a exposé ses intentions, son organisation et 
son fonctionnement ainsi que la méthodologie des groupes spécialisés 
qui sont : 

-Le groupe d'intervention rapide, 

-L-e groupe analyse de traces, 

-L e groupe alerte radar, 

-Le groupe expertise, 

-Le groupe fichier informatique, 

-Le groupe optique. 

Avec modestie, le GEPAN nous a exposé ses techniques sophis¬ 
tiquées et ses résultats incertains. 
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□n peut toujours supposer que tout n’a pas été dit et imaginer 
alors tout ce que .l’on craint et souhaite, mais faute de pouvoir déter¬ 
miner ce que cachent les apparences, jugeons plutôt ce qui nous a été 
montré o 

Notre impression a été bonne, le climat semblait de franchise 
et les conférenciers ont fait preuve de beaucoup de diplomatie et de fair- 
play face à des remarques et commentaires qui n’étaient pas toujours à 
l’honneur des groupes privéso 

Que le GEPAN nous tende la main, nous l'en remercions et ce 
n'est pas nous qui la refuserons,. Nous souhaitons au contraire voir se 
concrétiser au cours de l’année 1979 les perspectives de collaboration 
que ce premier contact permettait d'espérer. 

Un autre point mérite toute notre attention., 

Le GEPAN est "supervisé” par un "conseil scientifique" composé de 7 per¬ 
sonnalités du monde de la recherche scientifique française*. Dn sait que 
les "patrons" de la cqmmunauté scientifique sont souvent accusés (parfois, 
hélas,avec raison) de freiner l’étude de certains phénomènes encore mal 
admise Gr, dans sa deuxième série d’avis et recommandations, le Conseil 
Scientifique " estime qu’il n'y a pas lieu, aujourd’hui, de formuler 
une hypothèse préférentielle afin de la confronter aux observations.. Par 
contre le Conseil demande au GEPAN de recenser, de façon la plus exhaus¬ 
tive possible, toutes les théories en cours de développement sur l’évo¬ 
lution de la physique, au sens le plus large, et sur les modèles d’Uni- 
vers (Ensembles d’hypothèses et théories modernes formulées pour tenter 
d’interprêter des phénomènes qui paraissent aujourd’hui anormaux par 
rapport a l’état rie nos connaissances). Cette recherche devra être ef¬ 
fectuée avec toute l'objectivité nécessaire et le bilan en sera présen¬ 
té au Conseil lors d'une prochaine séance." 

Le GEPAN dispose donc d’une technologie perfectionnée ? au 
service de chercheurs dynamiques, patronnés par un conseil scientifi¬ 
que à l'esprit large- Si notre impression a été la bonne, la recherche 
ufologique dispose d’atouts certains» 


MoDGRIER 



C.E.C.Roüe Don r dan 78 


DUQUESNOY David 


La 4 ème session du CECRU, s T est tenue à DOURDAN 
Les 14 et 15 Octobre 1978, La SPEPSE, société organisatrice a ac¬ 
cueilli les participants au WF de DOURDAN dans un cadre de ver¬ 
dure» L’A.A.MoTo était représentée par Mme et Mr SEGUET, Luc VIN¬ 
CENT et Mme et David DUQUESNOY# 

17 Groupements étaient représentés : Les AMATEURS D’INSOLITE (71) 

L’AAMT (07-26), Le CEMOCPI (42), Le GRUN (06), Le CSERU (73-74), 

La CLEU (Luxembourg), Le FUNO (94), Le GEOS (77), Le GLRU (43),le 
GNEOVNI (59-62), Le GPUN (54), Le GREPO (84), Le GRT-LDLN (75), 
PALMOS (34), La SPEPSE (Paris), La SVEPS (83) et le Club D 1 astrono¬ 
mie de Dourdano 

Après le discours d’ouvertuore plein de lyrisme de 
Michel MONNERIE président de la SPEPSE, les commissions se sont con¬ 
stituées et ont délibéré « 

La Commission Enquêtes : Elle a repris et redéfini totalement le 
rapport d 1 enquête# Un délégué permanent a été nommé# Des reunions 
se tiendront hors des sessions CECRU Selon les besoins de ses mem¬ 
bres# Une numérotation logique des rapports a été adoptée# 

La Commission Détection s elle a évoqué une nouvelle fois le pro¬ 
blème des détecteurs, des stations de détections, du réseau radio, 
a H 4 o» ar t -j f 4 (Une proposition d g Luc VINCENT à été 
examinée) et demande aux groupes la communication des résultats de 
leurs travaux, que ceux ci soient positifs ou négatifs. 

La Commission Contacté : elle a défini les cas de contacts comme ; 
rencontre présumée d T un humain avec les E 0 T 0 , éventuellement vision 
d’un engin, pénétration ou non à l’intérieur, échange de propos avec 
les E#T. et envisage d’étudier les sectes de contactés. Il a été re¬ 
tenu le principe d’un catalogue de tous les cas de contacts. 

La Commission Gestion des Groupements : Cette nouvelle commission a 
pour but le recensement des solutions de financement possible des 
groupements. Plusieurs idées ont été émises, reste 1’applicationJ! 

La Commission Administrative : elle a défini les modalités de par¬ 
ticipation des individuels et des nouveaux groupements au sein du 
CECRU, les rapports avec les organismes officiels Gendarmerie, GEPAN 
et autres organismes# Il a été proposé de créer une commission spé¬ 
ciale chargée des rapports avec le GEPAN et de présenter des proposi¬ 
tions communes à ce dernier. La fréquence des réunions[sera désor¬ 
mais de 2 à 3 par an, la prochaine est prévue à Nimes les 2,3 et 4 
Juin organisée par le Groupe VERONICA* Un certain nombre de modifica¬ 
tions ont été apportées au protocole de coopération. 

Le 14 en soirée, un exposé sur le problème de l’information visuel¬ 
le en ufologie fut présenté par Dominique CAUDRON complété par la 
démonstration d’un simulateur d’OVNI# Le Dimanche en fin de matinée 
un exposé oral des délibérations de chaque commission fut présenté 
à l’ensemble des participants# La 4 ème session fut clôturée vers 15h 

Les Lecteurs intéressés par le compte rendu complet de cette session 
(50 pages) peuvent s’adresser à la SPEPSE, Domaine de Montval, 6 allé 
alfred Sysley - 78160 MARLY LE ROI - Joindre 5 frs en T.P ou Chèques 
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' w2 ENTAT ION 


BULLETIN DE L'AESV : AESV 40, Rue Mi-net - 13100 AIX EN PROVENCE 
N° 7 - Juin 1978 

APPROCHE : SVEPSE B.P. 633- 83053 TOULON 
N° 17 - 3 C TRIM 78 - Sturno - Montluçon 1978 

N° 18 - 4° TRIM 78 - GEPAN/ASSOCIATIONS PRIVEES - Projet Magonia - OVNI à 

St Bonnet. 

LES EXTRATERRESTRES : GEOS 77510 ST DENIS LES REBAIS 

N° 8 - Octobre 1978 “ Méthode de reconnaissance de làpparence des OVNI. 

ENTRE NOUS : Supplément du GEOS 
N° 4 et N° 5 

INFORESPACE : SOBEPS - Avenue Paul Janson 74, 1070 BRUXELLES - BELGIQUE 

N° 40 - Jmillet 78 - Aspects physiques et Faisceaux lumineux tronqués - 
Enquêtes - Le cas Villas Boas. 

N° 41 - Septembre 78 - OVNI et CIA - Aspects physiques des manifestations 
d'OVNI - Et si Monnerie.n ' avait pas tout à fait tord. (3) 

N° 42 - Novembre 78 - Science Fiction et S.V. - A propos du Modèle Socio- 
Psychologique de Monnerie - OVNI et CIA (Suite) 

LUMIERES DANS LA NUIT : LDLN M Les Pins" 43400 LE CHAMBON SUR LIGNON 
N° 177 - Aout/Sept 78 - "Ma mère l'Oye sur Champs d'OVNI - S.F et Ufologie 
Contre enquête à Chabeuil - Enquêtes. 

N° 178 - Octobre 78 - S.V. phénomène glogal - Et si Monnerie n'avait pas 
tout à fait tord - Enquêtes. 

N° 179 - Novembre 78 - Parapsychologie et Escamotage- Ouvertures au GEPAN 
Humanoides prés de Livia (Espagne). 

N° 180 - Décembre 78 - L'OVNI et son ombre + le Mythe - Vague d*0VNI en 
Nouvelle Zélande.- Enquêtes. 

UFOLOGIE CONTACT ; SPEPSE 6, Allée Alfred Sysley - Domaine de Montval 

78180 MARLY LE ROI 

N° 16 - Activités Ufologiques en Ile le France 

SPECIAL PRESENTATION SPEPSE 

UFOLOGIA : CFRU B.P. 1 57601 FORBACH 

N ° 15 -'4° TRIM 7 8 
N° 16 - 1° TRIM 79 

INFO - OVNI : Groupe 03100 

N° 1 : Un curieux cas de contact - S.V et BD de Science Fiction 

BULLETIN DU CERPI : CERPI 51, Rue St Pallais - 17100 SAINTES 
N° 17 Juin 78 - Enquêtes en Charentes et Charentes Maritimes 
N° 18 Sept 78 - Apparitions Mariales - Enquêtes 

UFO-QUEBEC : B.P. 53 Dollard des Ormeaux - PQ CANADA H9G 2H5 

N° 14 2° TRIM 78 - RR3 sur la Route N° 17 

N° 15 3° TRIM 78 - Dossier photo - Un OVNI Géant. 

N° 16 4° TRIM 78 - RR2 au lac Baskatong avec photos. 
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OVNI 43 : GLRU Montoulon - 43300 IiANGEAC 
N° 5 Juillet 78 ! 

N“ 6 Septembre 78 ! Activités Ufologiques en Hte Loire 

N° 7 Janvier 79 J Re<ue de presse 

VIGILANCE : SIDIP DETECTOR - 1014 Chaussée Romaine - 1810 WEMMEL Belgique 

N° Sptembre 78 

LA REVUE DES SOUCOUPES VOLANTES : Michel MOUTET 83630 REGUSSE 
N° 5 L'affaire Antonia et le dossier des Enlèvements. 

Un n° consacré au cas d'enlèvement. 

LE PHENOMENE OVNI : CSERU - 16 Quai Charles Ravet - 73000 CHAMBERY 
N° 4 3° TRIM 78 - A propos du GEPAN - Portrait d'Aimé MICHEL - Vague 

, d'OVNI et inquiétude de population (1), la contre démonstration 

de l'hypothèse Vieroudy. 

RECHERCHES UFOLOGIQUES : GNEOVNI - Route de Béthune - 62136 LESTREM 
N° 6 3° et 4° trimestre .78 - Catalogue régional - Requiem pour un Zig- 

Zag - Montluçon 78 - Enquêtes. 

VAUCLUSE UFOLOGIE ; GREPO - MJC Pablo Picasso - 84700 SORGUES 

N° 9 Juillet 78 .) . , 

mo _ -o K Activités et enquetes en Vaucluse. 

N 10 Sept 78 ) 

Hors N° : Tirage limité : Cartographie du phénomène OVNI et Symbolique 
commune (projet présenté aux groupements du CECRU pour une 
codification cartographique) 

UFO-INFO : GESAG - 141 Léopold I Iaan - B8000 BRUGES BELGIQUE 
N° 53 3° TRIM 78 - Enquêtes - RR3 aux Pays-Bas 

N° 54 4° TRIM 78 - Mesure de thermoluminescence sur des échantillons. 

L'ARGUS DES PHENOMENES SPATIAUX : CERPI - Mont Saint Lambert Bte 27 

B 1200 BRUXELLES 

N° 5 Octobre 78 
N° 6 Nov- Déc 78 

LES CHRONIQUES DE LA CLEU : CLEU - BP N° 9 - BELVAUX - Gd DUCHE DU 

LUXEMBOURG 

N° 6 ^ ° TRTM 7fi ^ 

mo -, /o mnTvr go 4 Activités et Enquêtes Ufologiques en LUXEMBOURG 

N / 4 1K1M lo j 

LIMITES ? : SLEPS - B.P. 70 CH 1212 GRAND LANCY - SUISSE 

N° 3 Sept 78 

aux dernières nouvelles la SLEPS cesserait la parution de sa revue LIMITES 

DU CIEL A LA TERRE : CEFC - 14, Rue du Clos - 1207 GENEVE SUISSE 
N° 39 Nov 78 - Le bulletin des contactés de Siragusa 


Les Cahiers de la Bretagne réelle - KELTIA - 22230 MERDRIGNAC 

N° Spécial : DES MENHIRS AUX SOUCOUPES VOLANTES 
N° 12 Frs + 1,20 Frais de port 

S'adresser à " La Bretagne Réelle" 22230 MERDRIGNAC 
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UFOLOGIE LANGUE ANGLAISE 


APRO BULLETIN : APRO - 3910 East Kleindale Road - TUCKSON ARIZONA 

85 /il USA 

N° 26/8 Février 78 , N° 26/9 Mars 78 , N° 26/10 Avril 78 

BUFORA JOURNAL : BUFORA - 95, Taunton Road - LONDON SE12 8PA G.B 
N° 7/1 Mai Juin 78 
N° 7/2 Juillet Août 78 
N° 7/3 Septembre Octobre 78 

AUSTRALIAN UFO BULLETIN : VUFORS - P.O BOX 43 - MOORABIN 3189 

VICTORIA AUSTRALIE 

N° MARS 78 , AOUT 78 

N° Spécial - Catalogue des Observations Australiennes de 1954 
N p Spécial - L’Observation du R.P. Gill 

THE MUNDO MQNITOR - Flying Saucer Info CTR - 7803 RUANNE CT 

PASEDANA MARYLAND 21122 USA 
Newsletter N° 7 Nov 78 et N° 8 Déc 78 


UFOLOGIE LANGUE ITALIENNE 

UFO NOTIZARIO : CUN - Via Vignola 3 , 20136 MILANO - ITALIE 

N° 1/1 Nov 78-^^ A ... ... , nTTlv7 , x 

xto _ /o -70 ) Nouvelle présentation de la revue du CUN, de très 

N 1/2 Déc 7o , i . 

bonne qualité 

UFOLOGIE DE LANGUE ESPAGNOLE 

STENDËK : CEI - Apartado de corréos 282 - Barcelona - ESPAGNE 
N° 33 Septembre 78 - Enquêtes, Etudes, dossier photos. 

Une des meilleures revues européennœ d 1 ufologie. 

A.A.OVNI : A.A.OVNI - Martin Villaran , 5 bajo C - Portugaleté - 

VISCAYA - ESPAGNE 

N° 2 Juin 78 


OVNI : UNEICC - Fernando Cerda Gardia, C/Santurce 1 . 1°A 

MADRID - ESPAGNE 

N° 1 4° TRIM 78 ? 


N ° 2 1° TRIM 


78 J 

79 


Chronique de presse 


UFOLOGIE DE LANGUE PORTUGAISE 


OVNI - OVNIGRUPO - Rua de Conceiçao N° 75-4 Esq - LISBONNE - PORTUGAL 

N° 4 à N° 8/9 Dec 78 - Une revue de bonne présentation évec de nombreux 

articles et photos couleurs. Actualités portugaises 
et Brésilienne. 


UFOLOGIE DIVERS / 

JUFORA (Japon) 

N° 21/22 - 


AUTRES PUBLICATIONS - PARAPSYCHOLOGIE - I NSOLITE - MARGINAUX 
RENAITRE 2000 : Avenue des Sablons - 77230 Damartin en Goele 


N° 9 - Aout/oct 78 
N°10 - Nov/Déc 78 


Parapsychologie et Spiritisme 


LA TRIBUNE PSYCHIQUE : I, Rue des Gatines - 75020 PARIS 

r o TT? TM 7 g 

^ Parapsychologie , Etudes Psychiques 

1° TRIM 79 r j & > y h 


LA REVUE DU MAGNETISME ET DU PSYCHISME EXPERIMENTAL : 

1, Rue des Moulins Garance - 59000 LILLE 

N° 22 - Juillet/aout 78 

N° 23 - Sept/Oct 78 Parapsychologie et spiritisme 

N° 24 - Nov/Déc 78 


L 1 INSOLITE : Les Amateurs d'insolite - B.P. 186 - 71001 MACON CEDEX 

N° 7 - 2° Semestre 78 

L 1 IN CONNU : La revue des phénomènes et des sciences parallèles 
11, Rue Amélie - 74007 PARIS 

N° 30 à N° 35 (N° 35 Photo de la Costa Brava expliquée) 

Spécial N° 2 ; Le Magnétisme. 

PARAPSYCHOLOGIE : FOREP , 5 Impasse Chateaudun - 93200 ST DENIS 
N° 6 Juillet 78 - Un N° ou il est beaucoup question des OVNI 


N 0 76 - Sept 78 


HERBLAY 


BIZZARE : Journal d'information des Sciences et Recherches Perpendiculaires 
Case Postale 115 - 1211 GENEVE 1 

N° 1 - Juillet/Aout 78 - N° 2 - Sept/oct 78 - N° 3 - Nov/déc 78 

KADATH : Chroniques des Civilisations Disparues 

Prim-Edit SPRL - 6, Bd Saint Michel - B1150 BRUXELLES 
La meilleure revue d'Archéologie non conformiste 
N° 29 Aout/Oct 78 - La Vision d'Ezéchiel 
N° 30 Nov/Déc 78 - Les Vickings en Amérique 

N° 31 Jan/Fév 78 - Vélikovski reconsidéré ou la Guerre des Etoiles. 


IL GIORNALE DEI MISTERI : Revue Italienne de l'Etrange 
Via Massaia 98 - FIRENZE 50134 - ITALIE 

N° 89 Août 78 à N° 94 Janvier 79 - Nombreuses observations Italiennes 

Rubriques : Ufologie, Parapsychologie, Esotérisme, Insolite etc... 

SURVIOLOGIE : GIRS - Groupe d'investigation et de recherches surviologique: 

6, Rue Buffon - 79000 NIORT 
N° 7 Spécial SCIENCE FICTION 

KRUPTOS : B.P. N° 114 - 69643 CALUIRE CEDEX 

N° Spécial : L'Itinéraire ésotérique de St Jacques de Compostelle 
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des MENHIRS AUX SOUCOUPES VOLANTES ou les 
3 cris de la Lumières. 

Les Soucoupes Volantes vues sous l'angle ésotérique 
à travers les textes religieux. 

N° 12 Frs + 1,20 de frais de port. 

Les Cahiers de la Bretagne Réelle - KELTIA 
22230 - MERDRIGNAC 


LE COULASSOU N° de Décembre 1978 

Actualités du canton du Cheylard et de St Martin 

de Valama s. 

Le dossier du mois : Les OVNI 
8 pages très bien réalisées . 

Des OVNI dans notre ciel - Historique des OVNI - 
Les Occupants - les hypothèses etc... 
de P 1 ' ç^rp CP.0S Enquêteur LDLN et AAMT 

Pour obtenir ce N° s'adresser à : 

Imprimerie J. Chevallier - Le Coulassou 
10 place de la guiguette - 07160 LE CHEYLARD 

Contre 5,50 frs en Chèque Bancaire, CCP ou 
Mandat lettre sans inscription de N° de Compte 


LES O.V.N.I. 
EN 

BRETAGNE 

Jean-François BOEDEC 

LES EDITIONS 
FERNAND LANORE 

1, rue Palatine 
75006 PARIS 
325.66.61 


Le phénomène O.V.N.I. a déjà suscité un nombre assez con¬ 
sidérable d’ouvrages. Alors, pourquoi une nouvelle étude sur le sujet? 
Tout n'a-t-il pas été dit et redit ? 

Il semble bien que non. car après avoir lu le livre de Jean-François 
BOEDEC on s'aperçoit que le problème a été traité de façon 
radicalement nouvelle et analysé sous un angle tout à fait particulier. 

# 

Quant aux témoignages réunis et qui se rapportent à la seule région 
bretonne, ils amènent, par leur diversité, à des conclusions radicalement 
différentes de celles proposées jusqu’ici. 

Les O.V.N.I. EN BRETAGNE: enfin une approche au problème 
mondial que posent les O.V.N.I. 


I vol., 192 pages. 4 pages de hors-texte 


35 F 













, / f 


r.. 

- 


( 



\\ü!iilP v " 


A 


jftl VU EMC HOEMBIC CpgATU8tT ÏT J'Al VU UN M O NSTRE ( 


, Alloris,AIIons, tu sais 
bien que dans le désertion 
est sujet à voir des mirages 




/Allons / AUons > tu sais bien^ 
que/ nos astronomes ont prouvé 
cfvafce lieu est absolument im 
pro pre à la vie : tu as eu une 
hallucination 



























































Association déclarée conformément à la loi du 1* r juillet 1901 
Délégation Régionale «LUMIERES DANS LA NUIT» Drôme-Ardèche 

Membre du C.E.C.R.U. 
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Ce bulletin eat le finit de f analyse et de la réflexion de chacun. Pour y contribuer, n’hésites pas à nous fai¬ 
re part de vos articles et de vos suggestions. 

Fattes-le connaître et faites-nous connaître dans vos réglons, qfln que • Vive notre association pour votre 
li\formatlon ». 

Nos articles, photos et dessins sont protégés par la loi de 1957 sur la reproduction artistique. 

Reproduction partielle autorisée à la condition expresse d‘en citer la source (Auteur et publication) d l’ex¬ 
ception des articles portant la mention « Reproduction Interdite sans autorisation de l'Auteur». Les arti¬ 
cles publiés le sont sous la responsabilité de leur auteur. Les manuscrits non Insérés ne sont pas retournés. 
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